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Examen d'uhe pétition relative au.x Samoa oc8identales (Doc.T/PET.1/1) 

LE PRESIDENT (interprétation) : Nous allons d'abord envi­

sager la pétition relative aux Samoa occidentales que vous avez sous 

les yeux d.ans le document T/PEr.1/1 du 26 février 1947. Elle nous a 

été transmise, de Wellington, par }.1. Fraser, Ministre des Affaires 

étrangeres de Nouvelle-Zélande, accompagnée d'une lettre en date du 

24 janvier 1947. La requete contenue a la page 4 termine la pétition, 

et je vais vous en donner lecture: 

" 1.- Nous sollicitons humblement l'octroi de l'aufonomie 

aux Samoa. 

2.- Nous prions instaJLinent la Nouvelle-Zélande de consentir 

a agir en qualité de protecteur et de conseiller des 

Samoa, comme fait la Grande Bretagne pour les Tonga . 

. 3.- Nous faisons des voeux sinceres pour que la division 

artificielle des Samoa, établie dans le passé par les 

trois Puissances, sans le consentement des Samoans, soit 

suspendue en attendant que l'on puisse organiser une réu­

nion entre les Samoa orientales et les Samoa occidentales." 

Le Conseil, sans dou~e, ne verra pas la nécessité de renvoyer 

cette pétition devant le Comité ad hoc, étant donné la perte de temps 

qui en résulterait. Nous pourrions, s'il n'y a pas d'objections, exa­

miner ce document immédiatement. 

D'autre part, en vertu de l'article 11, paragraphe 4 de notre 

Reglement intérieur, les pétitions peuvent etre examinée, plus ou 

moins sorrJIIJBirement, avec l'ass&ntiment de la Puissance chargée de 

l'administration. J'ai consulté Sir Carl Berendscn a cet égard et il 

est parfaitement d'accord. Nous pouvons done procéder a l'étude du 

document. 
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De plus, en ve:::-tu de l'article 87 de lo. Charte, le Consoil 

de tutelle, agissant sous l1autorité de l'AsSO(tblée générale, peut 

accepter les péti tions et les exe.niner en comml tation avec l a Pv.is­

sanco cr..argée de l 7 adnünistra ti onº Aussi, vaj s-je demémder a Sir 

Co.rl Berend.sen s 1 il est disposé a faire une déclaraticn au suje t de 

cetto pétition, ou s'il préfere désigner un rep::'.'.'ésentant spécial a cot 

effet. 

Sir Carl BEP.E!ffiSEriJ (Houvelle-Zélancle) (inter:f'irétati92) ~ 

Je désire suurr.ettre au Conseil de tutell e l e s proposition du Gov-

vernement néo-zélendais. Je consid?,re q_uo l a désignation d 'un r e ­

présentant spécial n'est pas nécossaire, A l'heure actuelle , e t j e 

suis prot ic. présentor ces proposi tions moi-:meme º 

LE PRESIDENT ( inte:rprétat:ion) : Nous en sornrnes t::-?,s heu-

roux et ,je vous d.onne le. parole~ 
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Sil~ CJffiL EERBNWEN (Nouve lle -ZéL:mde) ( in~~r:prótation) : Jo cr0:'..: 

utile de donner q_uely_ues explico.tions sur la :plti ticn g_ue l e Secrétur:.c': 

-a :portée a votre ccn.."lo.issanc_e sous l a fo~.o d run f'ac- s i:nüle . Le docv.r::sr.: 

dont il s ' agi t porte le nur.1éro T/?ET/1/1. 

Un c ertain noflbre de signatures sont r eproduitos en fac-s:unile a la 

po.ge 5, accompagnées de q_uelg_ues mots do.ns la o elle langue srnnoo.r.ne . L:3:. 

trois premiccres signatures q_ui apparaissent au haut de la pilgc scnt ceE: 

de Fautµ_as . Les i,~autuas sont l e s chefs des trois principales familles i'_ 

So.moa occidental. En cetto g_uc,li té, et en raison de l eur compétcnce par-

ticuliere, ils sont l e s conseilJ.ers officiel s de l ' administratior .. éiu 

Sar.iloa. ,occidental, et sont les seules pers ormes o.gissant en cette q_'..l'].li té. 

Les n orrcS de ces trois f amilles sont anci ens et tres con.'TtJ.s; on les trocr.- ¡: 

mcnttonnés da ns l es oeuvres de Stevenoon. Ce scnt : Tm,iasere , M:tthefa 

et Maliitoo.. 

Ensuite, vier.nent l es si6naturos de trois memores d:J. Consoi l l{gis -

l o.tif; pu.is) c elle d 1 un j uc;e . 

A la pago 6 du éiocument _dont il s 'o.gi t, en trouve les signo.tures des 

Faipulés, des Sui et l e :mot Nu 'u. 

+i' ., t a.· 1 l1. • • ' 11 Les :;,a.ip:_.1.le son - jo ne venx pas , :,.:r·e es lilQlgcncs parce g_ue je 

n I aimc pas ce mot - les memores du Conscdl consul tatif sa::noar:. 
/ 

Les Sui sont l es r sprésentants du Conseil des notables. 

Les Nu'u sont des villa.ges, en lo.ngue smnoo.r~"lc. 

1 b t ~ - 1 '+·t· F_n ce qui conccrne o. sus anee momo ~o a pevl -ion, j ' a ttirc "'10-:,r0 

o.ttcntion sur le fc.i t g_u I elle CJ. un cc.r2-ctere tout a fai t inaccoutvi;,é 

elle n' l mnne pas d 'un indi vid u ou d' 1.m groupe d r indi vidus, mais o ion d-.;_ 

Cor.s cil consultatif du Samoa occiéiental. Il s'c.git éionc la d'un docc;.::::c::-.· 

qui doit faire autorité puisg_u 1 tl é:mcme d 1 un corps constitué. 
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Cette pótition ne domand.e pas .au Consúl de tutolle d 1 oxaminor tel 

.ou tol griof individ.uol ou collectif; ello pose la quostion de so.voir 

si la tutelle sur lo Samoa occidental doit contj_nuor d 1 o:x:ister ou non. 

r¡ 

'I 

f.¡ 

L a péti tion d.ont vous etcs saisis ost done tout 2. fc.i t un:Lq_ue en son j 
,, 

gcnro; e I cst une Ilétition sui p:enorü, j elle no doi t :pas otro consiélérée ¡'¡ 

' 
con;rno consti tuant un prócédont pour 1 1 o::;.:o.m.cn d.o touto uutro . 

Je voudra is maintc:r:.ant préscntor los vuos du Gcuvorn.emont néo- zóJ.an- 1i; 
i 

do.is SlJ.r la n:anj_Sre dor1t la q_v.estion dcv·rai t Otro trci téo pa1 ... lo Cons.ói 

do tutcllc. 

11 mo scrriblo que , pou.r t ous l e s mcmbrcs de ce Ccnecil, il dcit otro 

cJ.air dGs ma intonnnt l os méritos 
A 

d.o la plti tion :pcuvont que n:unos ne 

""t d. t ' · • 1 h • ,.., e re lSCU es QUJOUX'Q ,Ul rr.o~o . Collc-ci rov8t .uno irr~portancú t ollo 

qu I elle d.ovro.i t 8trc oxmninéo avcc un o tre s grand.o a ttontj_on ot dc:ns 
1 

¡j! 
:¡ 

¡;;¡ 
¡it¡ 

.;¡¡ 
·,_!/ 

'1: 

:\j¡ 

tous sos d.étails. Jo crois qu I c.vant tout le Ccmsoil d.o tutollo d.ovrai _, 11
; 

i 
;.1 

évitor do prcndro uno décision hQtivo risg_uant ainsi de so fondcr sur 

une crrour. La ciucstion g_ue soulev8 c cttc :póti tion cst, dans liJ domai1 f 
prat.:.quo , le. promiero qui so poso o.u Cor.s oi l do tutcllc . Nous c:r·o;:;ons !:

1 

done qu I j_l irr.porto de no :po.s so hñtor, Iísais g_u I il flmt, e.u cont:ca iro , 

:prcnd.rc lUlO dócisi,cn o.pres :muro réflcxion, clut-il en r ósultor quc lq_uo 

l ontour . 

Lo Gouvorncmont nóo-zélnnd.ais csti1r..o g_u 1 uno dócision au sujot d.o 

cotto péti ticn ne pout otro priso avant d. T a\•oir menú sur placo uno 
,, 

A A ,i.1' 0nquotoc J o p onso mor:-10 g_uo l e Conse::.l do tu t ollo no ricvrni t O):_primor 

cucuno opinion av::mt q_i.;.o cotto onquuto ait été o:t'f octuúo . ' \ 

Lo Gouvorncmcnt nóo-'z ólandai s scrait hcuroux do rccovoir, •• /\+ 
úUSSl to L1 

que :possiolo , cotto annóo oncoro, uno visito dos rcprés cnt1J.nts d.u 

Cons cil do tutolls . Il estimo g_u 1 il sorait oxtrcmcmont impcrtcnt g_uo 



MJ?/SP 8 1, r) 
- Í·..J.,\. - T/P.V. 21 

22 A_pril 19h7. 
Fronch. 

cotto visito fut assez longuo afin g_uo los reemorcs d.o la missicn pusscrc--:: 

so li vrcr a 1.mc étude apT¡rofond.ie. Il conviend.rai t g_uo cou."'i:-ci fussont 

des o:rpctrts on. r-~ti~;re d. 1 8.dministrc..tion colonialo. 

Ici jo vourln:üs ouvrir U...'1o· parontheso. Jo mo rappullc avoc plaisi:' 

les co:r:JT ... cntaircs si s:piri tucls r1ui cnt étó f'ai ts :pe,r notro colleg'.:o de 

l 1Irak on ce g_ui cónccrno les e:x:po:::·ts en gé:'léral. J'ai tó1.,}jours prisó 

les rorr.D.rg_uos de notro collegue, 2. ce sujot; Jl13.::: s j r ai ótó ró-:::llomont 

frappó lorsg_u'il a dit, avcc UIJ.O cortaino rósignation g_ui donnc d 1 s.illc.;. 

uno :tdóo dos vucs g_u'il :pout avoir sur lo. no.tura du travail dos ozperts, 

q_uo cela :pcurrait nous intórcssor. En ce g_ui me concorno, j'ai offccti-

vcmcnt ótó vivcmcnt intórossé. Et sj_ je rcvicns aujourd'hui sur ce 

point, e' cst 1.,mig_ucr2cnt :pcur :pr6cisor certc:~nos iclócs g_uo le ro:présontar: 

do l'Iru~ ou d.'autros d.éléguús siégcant a ce Consc.i.l pourrniont nvcir 

sur los oxports en génúral. 

J'o.i d.it g_uc, pour la visite dont il s'ocit, il scrElit bon q_uo 12-

rnission ·co:n-.¡pr,1t dos c~--ports, et q_uo -coux-ci fusscnt leo I)crsom.1.t;s los 

:plus cornpétontcs possiblo. Los :pcrsonncs les :plus com1Jétontos sont 

ccllos q_ui ont uno oxpéricnco :pratig_uc c:i mo:tierc cl'b.fur.cinisl-rt:üion 

colonialc, d. 1 o.d.m:l.nistrb.tion cur ple.ce. Jo voud.rais ci ter u...r1 oxomrlc a 

cot ege,rcl. Jo suis considéró- com:no uno 11porsonnc g_ualifiéo" aux tormos 

do la Cl:.srto. Il on cst ainsi 1,uisg_uo je: suis lJróscnt á cottc to.ble. 

}'le.is, n;J.. sons q_u.c j'a.i dófini cf-dcssus> je no suis pas u11 "oX}-::cr-tn. EY~ 

o:ff,.;t, jo n 1 2.i po.s trai té sur ple.ce les g_tcusti ons colonic.lcs; jo n I ni 

fo.it g_uo les traitcr avcc deo pcrsormcs q_ui, elles, les ont étudiécs 

plac:o, 
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Le Ccnseil de tutelle -doit done choisir des personnes compétentes 

Gt ex:pé:c:i.mentées en ad.ministration. colonial e. 

Deux con<i:.i.tions doivent 'Éltre Tfé)mplies pour permett::ce a cette mis­

sion d 1ttre ef'f:i.cace : la premiere, c I est g_ u I elle sol t composée d 'bom-

mes ou mb'mo de fe:mrnes q_ui resteront assez longtemps dans le terri toire 

pour pouvoir se li vrer a un ex8.ll'.en résllement a:pprofondi ; .je sa~s 

. q_ue certaines personnes ne sont restées q1.J.' ur:e semaine ou deux dans le 

Samoa occidental et ont écr:.i. t U...."'"1 l:i.7re. Ce n r est évide:mnent pas ce q_ue 

nous désirons ;' le Samoa occjdental est une petite communauté :peut­

~tro, mais sE",s prooleillt::s sont importants et compliq_ués ; ils nécessi­

tent des enq_u'o'tes aussi sérieusos q_ue possible. 

En outro, étant donné la nature de la :pétition du Samoa occidental, 

nous dé sirons q_uo la visite q_ui sora faite dans ce pays, n'ontre pas 

dans la catégorie d0s "visites périod.iq_uos" prévuos par l 1article 87 

de la Charte, mais qu'olle soit considérée comme une visite spécialo. 

Si toutefois le Conseil de tutelle se ralliait a l'opinj_on contraire 

et estj_mai t q_ue cotte promiere visite dovai t, conf'or...n.ément a l 'articlo 

87 do la Charto, avoir un caractere périodiquo, nous ne soulevorions 

aucunc ob jcction a cctto décision, pour autant b:Lon entondu que los 

doux conditicins q_uo j'ai soulignées soiont rcspectéos. Nous voudrions 

égalemont que cetto visite ott lieu assez rapidement et nous sorions 

reconnaissant au Consoil de tutelle d'accoptcr ce pointds vue, si il 

estimo q_u 1 une tello visito est conforme au.x dis:positions do la Charte. 

Le but do la visito est éddommont de donner au Conseil de tutüllo 

la possibilité do conna'ftr0 tout le pays; il est bien ent0ndu q_uo le 

Gouvornoment de la Nou·.0 ollc-Zélande n 'aoandonno nullemont l es respon­

sabili tés q_u'il détient actuellomont; il no demande :pas do los par-

te.gcr, n:;_ do trans:::'érer les droi ts q_u' il déti ent dans ce torri toire . 

Ce q_ue rnon Gouvernornont demande, c'est la constitntion d'un orga­

nisme dont la mission sorait d'e.xaminer les faits de la faqon la plus 
/ 



- 12/15 - T/P.V. 21 
22 Apr:Ll 19!+7 
Fronch 

compHito ; ce t orgáni smc- dovraJ t ·Btro com:posé dos oxperts l os plus 

compétents q_uril soit possible·dc trpuver. 

Nous pouvons vous assuror q_uo c u tte mi asion :pomTa compter sur 

la C'2_llabora tion cnt iero du Gouve.rnemeLt néo-Zélandais·, eles fonction­

nairos chargés do l 1 afu."1in:l.stration du t orritoiro, et ele l 1 ad.min:!.stra ­

t::.on localo. 

LE PRESIDENT ( Intor¡Jré t ation) : Au no11 du Conseil de tutello, 

j 'expri me notl'e a:p:précia tion a S:i_r Carl Borendsen :po'J.r sa déclarati_on 

extrB'Il'.omont. clairo e t tr2rn intérossante, concernant la :pé titi on du 

Se.rrloa o ccidental. 

r-To us :pouvons ma intcns.nt ou.vrir la disc ussion et :p0rmottre a ux 

membrcs du Cons o:U de t :,;,telJ.e do di s cuter a la :'..'ois csttc: :pé ti tion o:, 

la d.E3G:laration do Sir Carl Bercndson. 
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ici touto la satisfaction g_ue j 1ai ressentie en écoutant l 1exposé du 

représents.nt de l 1cut<?rité chargéc de 1 1ait1inistration, satisfoc:tion 

seIL.blnble a ce lle g_ui avai t Ruivi la déclare.tion faite hier par le p.é- 1 

légué du Royaume-U~i. 

La péti tion envoyée pr:r les reprósentants des haoi ümts du Sam.01: 

occidento.l et qui fut prósentée pcr J_e dé:lógué de la Nouvolle-Zélande 

pose des g_uesticns d 'une in:.:portance c&pi tale résul tant c1.e· :.2- ::lerr:.c.ndo 

d I indépendanco d.u Somoa occidental. 

' Ce problerr.e soulevera de grandes difficul tés en ce (f1.ü concorne 

le développe:rr.ent économig_u~, social et cultu.rel de ces régions, et le 

Gouvernement de 12. Nouvelle-Zélo.nde c. été fort se.ge en consulte.nt le 

ConReil de tutello. 

L 1Austr2.lie o. une grande el'1)Órience des probEm.es dans ces 

gions du globe et il les a résolus bien souvent en collat,oration avec 

le Gouve::::-nement de la Nouvelle-Zólendo. 

A l 1heure actuelle> mcn Gouvernement ne possede pas des infor­

mations suffisantes pour pouvoir prendre une d.ócisicn c:u sujet ele cet-

te :péti ticn. La p:::océdure la plus logig_ue e-':. la plus raisonnable a 

suivre consisterait) a mon avis) 8, envo;rer une mission (i.1enquete com-

posée o.o merr.bres du Conseil qui, avec l 1aide et 1 12.ppui de 1 12.utori té 

chü.rgée de 1 1 Admini~tration) pot;_rrc.i t procécier a des <hueles dr.ns les 

territoires mentionnés. 

Ce sero.i t le seul moyen perrr.ettant e.u. Gouvernerwnt d.e lo. Ncuvell 

Zélm1de de prendr8 des décisions avec 1 'e.vis du Conseil de tutelle. 

Cette pétiticn souleve deux problemos importants ~ en premier 

liPuJ il s 1e,git de ne pas rete.rdor l 1envoi de ce".;te mission. C 1est une· 

<;;_uestion urgente et greve que le Conseil de tute lle n 'n pas le droi t 
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. d.1 ajonrner sous pr0toxte q_ue sen orgilnisc.tion n I e st pas tout • a fe.i t 

nu point. J I approuve la d.eJiende de Sir Ccrl fü::rendsen tendant a onvc::': 

cet-:e a nnCe merr:.e uno :mission d 1 eni1uote. Tout retetrd -risg_uerait d 1et'~ 

extre:::r.e:rr;on t dangoreu_.-x:. 

Le second proble:rr:e concome les per:sonnes g_ui seront choisies 

p our f,~ire po.rtie d.e cette mission. Il .est essentiel q_ue ces onvoyés 

aiont une grnnde expór:i.ence et d.e nombreuses ccnnf.: izsances J c2.r il y 

a lieu de fa.ire une ong_uete tres approfonclie sur la situation des h2.-

bi tants du Sc:rrco2. occid.ente.l. Il faut égaleruent g_u I ils puissent roste 

suffiscur.i:Lent longtomps sur le terri toire pour pouYoir proc úd.er a une 

étude 5énóro.le et cou.pletc. 

J e t iens ii expriILer 1 1 intérot a.e mon Gou-irernomont pour tout c e 

q_ui concerne cette situation. Mon pc.ys, situé óg1:tlenz,nt o.o.ns la Po.cif: 

g_ue _sucl, est tres próoccupé par le bien-etre dos :peu:plos de ces rcigions 

et po..r leur développement progressif eri vue d 1r'.boutir a un gouvorne:rr_::: 

autonon:e . 



GM/SP 21 - • T/P.V. 21 
22 April 1947. 
Frcnch. 

Cotto próoccu_po.tion;, · quo parto.gont cort'.:'..inomont tous los mcmbrcs 

du Consoil, doit nous poussor ñ examinar c'3ttc q_u.ostion p'ar tou.s l es 

moyons en notro pouvoir. LfAustralic tiont a so d.éclaror d'accord sur 

la proposi tion du rcpróscnt2.n+, io lo. Houvollo-Zólando. 

Jo n I ai pas d' avis porson ... '1.ol a formulor sur la q_ucstion d.o so..voir 

géo.d.o l'cdministrati.on ou d'-..mo visito périodiq_uc ord01méo p o.r l o Cense 

Dons co dornior cns, il conviondrcit d.o voillor a co g_uo soj_ont r cspoc­

tóos los dcm:: candi tions g_uo j t ai précisócs tout a. l 1hc1rro, a savoir que 

c otto mission doit comprond.ro dos cxpcrts ot g_u'cllo·doj_t titrc cnvoyóo 

sur place snns délai. 
¡ÍI 

L 'Awitral:l c acc e;r,tcra coutél solut:Lon :!'.'c.isonnablo g_ui 
\ 

sore.. proposéo, ir 

11: 
¡'i 

Elle assuro le Consoil do tcn.1.t son ap:pu.i ot do touto sa collaboro.tion d.8.: r 
):: 

e o d.om2.ino. 

il: 
M. RYCKMANS (13olgig_uc) : J' aurais du dov.ander la. pe.rolo o.vant ¡,: 

i:" 

1 1 GJ,"POSé du délóguó de la Nouvolle-Zél~mdc, puisq_u 1il s'ngit d 1uno g_uost: f 
préalnblo. 

Jo lis dans lo to:x:to 2.nglais, nu troisiem.o c.linéo. de la dorniero 
les mols : 

:pecgo do la ;pétition/"bo lcft in ubcycnco", co'g_ui _ost trad.uit en fro.nqec: 

pe.r 1 t cx:prcssion "soi t susponduo!I, J o dc~sircrais ~ayoir si cotto tra-, 

duction cst bion exacto. En franqais, en cffot, diro q_uo le. division. 

d • ' "+ d ' • • f'. 1 ... t d i ' ' • • • oi -e o _,ro suGpon uo s1sn1 10 q_u en a" on a n; q_u UD.o rounicn puissc avo ir 

liou entro lo S;::unoa oriental et l o Scmoc. occidental, cctto d.ivision doit 

provisoiromont e os sor, tandis q_ue, so.uf qrr,cur, l os t ermos "in 2.b oyanco 11 

siggifiont g_uo la.g_uostion doit domouror en suspons. Quollo ost la tra-

duction exacto? 
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Sir Carl BEREIIDSET; (Nouvellc-Zólando) ( intcrprétation) : Je 

n ' ai :pas d I a u tres i::ú'orrnati ons ~Jrr cottc q_ucstion. J o suis _¡mrfai t cm.8n-'.: 

,..., 
su:c g_uo l e véri tablo scns du texto angl ais ost l e sui vcnt : e I ost que 

l os S1:i.-noa désiront, avant g_uo la róunion entro l o Samoa oriental et le 

SOJ1.1oa occidontel l)Uisso avo ir liou, <J.UO la q_uostion domouro on . suspor_s. 

Cola mo parc.Ít parfaitomcnt clair. Jo crois, on offot, q_uo co g_uo le 

Consoi l do tutollo pout feiro do mioux pour lo momont ost do laisscr la 

choso on suspons. 

M. KHALIDY (Irak) (intorprétation) : Avant q_uo Sir C::i,rl 

Borondson pronno la parolo, jo craignais g_u'il no diso q_uolg_uo chosc g_uo 

j o no puisso accoptnr ot c 1ost la uno choso q_uo jo n 1aimo guero. MO.if;!, 

ici, on principo.,tcut>:::i.u moins, jo poux otro d 1accord avoc lui. D'uno 

faqon gónérale, 1rattitudc du Gouvornomont do la Nouvollo-Zélanio cst 

hautomont louablo. Lo fait q_u 1uno pétition comportant uno dom:::i.ndc d'autc 

nomio soi t présontéo au Conso:'...l do tutollo ot g_uo l 'autori tó chargóo do 

l' e.dminis tration donnc son accord et d,0rnando cllo-momc l'onvoi d. 1une 

mission pour onq_ucto, me paraÍt admirable. 

Quant a la g_uestion clu rctard dont parlai t tout a l-1110uro ·io rol)ré-

sonto.nt do l 1Australio, il me somolo g_uo c 1ost en offot une g_uostion 

cap:i.talo. Dans nos rógions, :r1ous savons, par uno runero oxpérioncc, g_uo 

la plupart dos prótondus rroolemos ~oloniaux auraiont pu otro réglús 

facilomont si l'on avait simplomont voulu les ótudior immódiatomcnt, ~;;::.i, 

on l os a trop souvont négligós jusq_u'aumomont ou ils dovonaiont des 

problemas mondic.u.x. En tc:ut cas, q_uollo g_uc soi t la solution. ad.optéc ic: { 

pour rósoudro·la q_uostion q_ui nous occupo, il importo avo..nt tout que des ~ 
mesures soicnt prisos i:rnmédiatcmont. 

J 1on vicns maintcnant a la commission d 1cng_ucto. En príncipe, l e 
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rcpréscntnnt a.o la Nouvollc-Zc:lo.nclo a raíson sur ce :point et jo suis 

d.'o.ccord nvoc luí. Il so rondra compto dc.1 1cffort g_uo jo fais lorsq_uo 

jo luí aurai dit q_uo, dans nos rógions, on a pris en horrour los co:mmis"'.' 

• il A, sions r onq_,,1_c~o, car l' cxpóricnco a démcmtré g_uo los conclusions d.o 

t2.ndis (lUC collos g_ui- C.\lc..j_e:nt uno valour r.:. 1ont) bien SOllVor1t, po.s 0té 

prisas en considérntion_. 

Ou corr.moncc et cu s'arrcto lo. d.Gfinition do l'ox_port? Jo no lo 

sais pus o.u justo. Sc:ns deuto, dos avis de gens ccm:pétcnts sont ot 

scront ne;ccssc.ircs en ln matierc-, :u:i.is :i.ci, plas oncoro g_uo d. 1ho."b:Ltudo, 

los fronti8rcs sont délic.:~tos B~ t:rc.ccrJ cc~r nous no scrr-1ncs pns uniq11cmor¡ 

on pr6sc,ncc d.' útudos a fo.irc conccrno.nt urio Ó.d.ministration colonia.lo 

ou 1 1 c.d:ministr::i.tion d'un tcrritoiro sous tutollo. Avoc un groupo du 

gcnro do cclui <J.U I cm c.mvisago, e I ost toutc le, q_uosti"on des droi ts do 

l 'hcmno et do lo. no.tura h1)Ir1aino g_ui se ¡:,oso. Pc:.r conség_uont, il ost 

dií'f'icilo do d.irc ou ccrr.rncnco et ou s 1m"roto, d.nns cecas po.rticulicr, l 

d.cmcüno dos or_porhi. Jo mo d.c22:.o.nclo si, dnns co groupo., lo roprásonto.nt 

do la I'Touvcllo-Zélande onvise.go la préscnco ele mor:1bros ou d.o ropréson-

tc.,nts el.u Conscil ele tu tollo assistés par un groul)o d' c:x::ports, ou s I il 

dós:Iro 7oir so crécr uno cor:Jn.:i.ssion mixto corn;posáo d.e: ro:présont~.mts du 

tcnir cmr ce po:Lr:t; jo laissc á.u Cc:,nsoil do tutollo lo soin do lo prá-

ciscr. • Jo nton dix·2.i po..s dc.v211to.go po1Jr 1 1 insto.nt., mo róscrvnnt do 

rcvcn:Lr évcntuollmncnt plus to.rd s1,1.r co point. 
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M. GARFFAU (France) Je m'asscicie pleinerr.ent aux. félicita-

ticiEs qui ,:mt été adressées :par mes collegues au Gouvernerr'.ent néo-

zélanüa:1..s pour 1~ maniere d ::mt celui-si a e'nvisagé de recevci r la :r,é-

titi'.Jn de: 18. popul8.tion des Iles Samoa et de nous la transmettre Pi.v-ec 

sen avis le :plus . favcratle, en faisant de s suggestions qc1ant a l& fa~ c r:. 

d.e d-:mner le plus ra:pidementl poDsible satisfaction a cette 11opulation. 

J e :pense e n e ffet q_ue le probleme est fort im:portant.. Il p e ce un 

précédont qui sera du plus haut intéret :pour les t:ravaux ultérieu:rs du 

Cr:,nseil de tu.tell.e. 

J e crrJis aussi cue nous devons répondro le plus rapidement :possi­

"tile au dcfoir ex:prjmé :par la po:pulation der~ Iles Sarioa et :par l s Gouvs r-

nemor.t r,éo -zélanclais . J e :partage, sur ce :poj_nt, l. 'avis formulé par l s 

d.élÓgUf) de l 1 Irak sur l 1 Oi):portun:i té q_u l il y aura J dans 1 1 bV8Dir, a 
agir, D."'.fec to:1te la :promptitude possiblc et a f'aire ''.uo l es Commissi ons 

c1ui s eront envoyéc s :par nous puissent nous apporter d0s infonr.ations 

precise s ; il s era t e nu corap-ce de c clles-ci mieux q_ue cela n'a été 

fait, da:c.s le 
, 

J?8.SSc; , a 1 1 é gard d es travaux des trCc nombrcuses Cori--

m=L s si on.s . 

L0 á.C:légué d.e la Nouvelle-Zólande a p1·c1p0Bé d 1 (-D7cyer J.e plus 

rapidm::1cnt possiblo un.e Cr::rad2sion sur place . Il D '.)US a d:it qu(: s::m 

Gouvcr:1<,mcnt c nvj.sag0ait, s0it, d e préférencc , l' envoi d 1 une C,)rrilllissi.::;n 

s:p0c:alc; , soit, si le Conse il l' c stirr.c.it plus :Ypportun, 1 1 c!woi aux 

Iles Sa moa do la, rremii',r e de r:cs micsions p ,.friodi q:c.es. 

J e préfl5r0ra is la s e éondo s::llution. Ce scrait pour nous une, rr.a­

rüsro d 1 inaugurer ce gcr..r e d e · travau..x CjUj_ s ont prúvus par notro R0glo ­

:r.i.ent, e 'e 1o t u dire do consacrcr a 1 1 oxamcn de la ',lu,s stion p os-,{e :par 

le popul<J, tjon d es :Iles Samc,a notro :rromiere mission. Cellc-ci p ourra: t 

d' illours etrc jmmédia t0:r.1ent const j_t'..l.{o ; elle s e r c ndrai t au::<: Iles 

Samoa ele.no c'ctto póri0dc do l 1arm6e qui cst la rúus fav-or11tble , e 1 cst 

a dirc dos l e moj_s de juin, puisqu'a partir du moj_s do novombro, l'hcS ­

mi-sphere sud, a. la saison humidc, est boaucoup moins agrÓable pour .une 

LlÍSSion. 
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Si done le délégué de la Nouvollo-Zéls.nde était d'accord avcc moi 

sur ce point, n0us pourri0ns pE:ut-etre lui dor..nor satisfaction on dóci­

dant d'cnvoyer rapidcment la mission dÓsirée; collE:-ci ::pourrait done 

partir d'ici quelques se:maincs. 

M. GERIG (Etats-Unis) (interJ)rétation) : Je m' a ssocic aux 

oratours qui m'ont précédé en a.éclarant que nous a:pprécions oceuc:Jup 

la faqon clairo et préciss avcc laquelle le Gouvcrncmont. néo-zélandais 

a- placó cet te qucstion devant le Conseil do tutclle. 

w ' 1 t t-'- 't ·t. .d • .,_ A t • ' 1,ous croyons ega _ ornen q_ ue ce l..O :pe 1 ion oi ._, e ro cxamineo rapi-

dcmont ot a fond. 

La mission uui s erai t chcrg!fo de cct cxo.mon dovrai t rcstsr asscz 

longtcmps dans lt::s t crritoires en question pour pouvoir lo fairc sous 

tous l e s nspects. Momo s'il n'y ri. pas accord sur la définition du mot 

"ex~orts'', il sera fucile do consti tuer le pcrsonnol d 'un~) miss ion afin 

q_ue son trE\vail soit réalisó de la feqon lo. plus officacc. 

Le travo.il de ce tte :rr..ission consist¿;rn en · off0 t a rassemblcr 1-:,s 

inforrr.o. tions qui perrn0ttront plus to..rd o.u Conseil de tutello do prondre 

une décision. 

Le trn.vail imm{dfo. t du Conscil de tutcllo se limite o. ln const::Ltu-

tiop ro.p:i.de d 'uno Commission ot a son envoi sur placo. Plus ta:rd, il 

pourro., en ox0.mino.nt les résulto.ts de la mission, faire des rccormnan-

da tions. 

Le dólégD.Ó dos Etats-Unis est enti'eremcnt d '.:.~ccord sur cette pro-

céduro . 

M. Lru CHH~ (Chine) (ir..terprétatio?l : Il cst pr0s ,~uo super-· 

flu c¡_uo j'ajoutc o.ux félicitations qui sont o.drcssóes ici pour ln oonno 

préscntation cyi a étó faite do la quost:!.on 11ar lo rc:préscntnnt df; la 

Nmnolle-Zélande . C 'cst un fai t cxtrememont important et ple in do lo. 

plus haute signification pour la prcmicre sossion du Conseil de tutclle. 
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Celui-ci se voit snumottre ' l o v0ou libr0mont oxprL"Ilé d'unc populo.tion 

qui demando g_uelquo choso de si importnnt que l'autonomio. 

Je 1:J.e r o p::pelle ln déclar,.1tion '-lui a ótó fait e l 'o.n d crni er, :pe..r 

Sir Cnrl J3ercndsen, a la. quatrieme Commission do l'Asscmblle gón§relc, 

n.lors qu' il présontai t n cette Cornmissi:m le :proje -+.:. d ':::ccord de tutEülc 

sur c e s t orri t o ircs . Il _nous a :parlé dos progres r c..pidos et r cmo.rCtua­

ble s g_ui ont été accomplis par l os popul.'.l tions des Ile s S2.moa. 

J'ai cu l'mprcssion, en 1 1é couto.nt, que ces populations avuiont 

a tteint un a.cg.ré tres élovc1 de dévcloppomont, to.nt 8n metiere polit:i q_uc , 

ou 'cn rnatiorc socinlo 6 t culturollo et uu'elles óte .. i ont bi0n en avnnco 

sur l es habito.nts d os régions voisincs. 
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Si los habitonts du Samoa se sentent prets, désormais, a assurr. 

ln .i.ourde responsabili té d.e l 1e,utonomie, e 1ost entieroment a l 1hon­

neur du Gouvernement néo-zélanda.is, de mame J,orsc;_u fils mo.nifestent 

.i.o dé sir de conserver une étroi te assocfo.tion avec la Nouvelle-zélan. 

Sir Carl Berendsen a invité le Coriseil de tu.~cüle a onvoyer un 

Comnüssion dtenquete sur place. Le Conseil ne doit pe.e décliner cett 

-invito.tion. Je m1associe entieroment e.U.X remarques présentées par le 

repr_ésent c.nt de l 11rnstr2.lje au sujet de la composition de cette mis­

sion, ainsi que sur la ri'..pidi t6 a.vec laquelle il est nécessairA de •, 

procóder. Il serait tres ·utile , aussi bien pour lo Conseil tout en­

~ier que pour moi-r:err.e, que Sir Carl Berendsen voul~t bien nous dire 

frc.nchement l 'opinicn de son Gouvernerr,ent sur lo.. ~uestion. IJ. nous 

eerc.it prócieux d.o sr..voir si, d'apres J..e Gonvernement néo-zélarida.is, 

le morr.ent est venu d. 1c.ccorder l'autcnomio·a ces po:pulc.ticns ou s 1il 

cst encore n0cessuiro d I attendre et de lcur conserver lo :i::·égime de 

tutelle, et cela :penfümt cambien de temps. De rr.eme, nous désirerions 

connaítre les mesures q_u:l doiYent etre prises pour accélórer le pro­

cessus. A dessein, so.ns doute , Sir Co.rl, dans son exposó si impartía 

et objectif, ne nous a donnó o.ucune précision a ce sujet. Je crois 

cependo.nt q_u 1une 0xplic2.tion tres fr2.nche, de sa pa.rt, c.iderai t beau 

coup le Conseil. 

M. IVOR THO.lv'Ji.S (Royaun:e-Uni) ( interpr0tation) : ia <pes-

tion sculevúe pcr la pótition reln.tive cu.x Samoa occidon-:2.les est 

d 'une ne.ture tout a fni t spécic.le, car cette péti tion est absolument 

diffórente de toutes les nutres. En effet, elle ne porte pas sur les 

droits d'un territoire sous tutelle mD.is sur l 1avenir de tout terri­

toire sous tutello. Le dólégu~ de la N~uvelle-Zél.s.ndo a fort bien 
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souligné le caractere uniq_ue de cette pétition, et il a par:fEtite:rr..err': 

raisc•n lorsq_u I il nous di t q_u 'elle ne J)eut ~tre étudiéo q_ue sur plac-'3 , 

A.ussi, je ne, désiré lui posor aucurie q_uestion contrairement a ce q_t,-s 

j'aurais fait s'il stétait agi de toute autre pétition. Ces q_uestic~= 

devront etre posées en Samoa occidentales. 

Je voudruis toutefois présenter q_uelq_ues r emarques. Tout d 1abc~· 

j'adresse del'J félicite.tions au Gouvernement néo-zólandais au sujet C.é: 

son action en l a matiere. En effot, nous constatons que la pétiticn é: 

:p{nétrée de 1 1af:fect1on que le peuple des Samoa occidentales éprouve 

pour 1 12utorité chargéo de l 1administration. A notre époq_ue ou 1 1on 

:pc~ie si facileinen.t d t impérinlisrne, je ne puis que recorrmCT1ó.er c.u.x C!:' : 

tiq_ues d 1 exeminer l es r apports existants entre les Snmoa occidentales 

et le. Nouvelle-Zélnnde. Je no crois pns g_u 1 ils accusernient ce p2.ys 

d I impérinlisme. 

Per e.illeurs, en tant q_ue représento..nt du Royamne-Uni, je ne pt: 

m1empecher d 1etre sotisfait de la f 2qon dont elle est r édigée . Nous 

y voyons q_ue les habitants des Srunoa_ occidentales prient instarr,ment 

la Nouvelle-Zélande de consentir a agir on q_uali té do pro toe tour, ccr::.. 

rw le f a it la·Gronde-Bre tagne pour le Tonga. Ce territoire d.u Tongé'. 

est également tres intérossant et je crois que les peuples du Tonga 

2.ussi _bien que ceux des Samoo. occidentales ont raison d 1agir o.,vec 

autant de sagosse. Los Sruno~s lúe pnraissont tres sages en prósenta.."1-t 

lour r eq_uetc sous cette forme qui me donne de lem·s cap2,citós, uno i::i~ 

plus haute opinion q_ue s 1ils aveiont prósenté d.es do11nndes plus extr:.­

vagontes. Nous somrnes d 1avis, é$alerr.ent, que la pótition mérito d'e~~ 

exruninée po..r le Conseil do tutello ropiderr.ont et d 1uno maniere appro­

fcndie. Nous·so:rm.es entieremont d 1accord avec le délégué de la Nou­

velle-Zélande g_u'une enqueto_doit etre cntroprise tres vite. Nous de,·:: 
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qgalemont félici ter -la Nouvolle-Zól2.nde de la r.-::,picli-:-é et de 1 '"'-uto-

rité 2.YOC 
r! 

lesauellos elle a présen-b0 ln quostion dovant le Consoil. L ¡i 

seulo condition - si toutofois on peut appslor cela uno conditicn ~ 

os t que lo. Co:rrmüssion doi t " otro compooée d 1expcrtst Su ce :point le 
¡. 

délégué _ de le, Nou.velle-Zél&nde a entieremcnt rc,iscn. Il y a des préju !i 
,· 
" 

1 • ;"\ . 11 

gés contro les ex:psrts nu sein de ce Conseil, je les pe,yac;cgo rr,.oi-:mcn:0 ¡, 

me.is nous dovons nou<:1 entendro. Il ne s I agi t pas d Y exports sur ln can !i 
l., ,. 

liso:l::ion ou sür toutp, cutre quostion do ce genre, me.is d 1 exports on 
Ji 

:nm.tiere poli.tig_ue. Il s 1agit ctt0t2.blir., pour nous, s1 les S2.rr.ou occi- f 

1 
d0nt2.lE:s sont cnpc•,blos d 1 0.utonomio. La réponso áune tollo quostiop. !/ 

+ "'t - , , , . 1 no pou J e ,ye aonné'e quo pc.r des :pcrsc..u.'.lli t os ccmpe tontcs dans l 'ndir:.i~ , 

nist.ro.tion d 1un pn;ys. 
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Cette v{si'te sera-t-eJ.le II Gpéc¿_ale" ou "pE§riodi.g_ue 11? J e crois q_ue 

c'est la, en vérité, une quest:3.on rure::Jent ace.d.éniig_ue. En effet, notre Re­

gl ement :i.nté:r:i.eUl~ d5.sr,ose que l e C0 nseil de tutelle chois::.t l es person.TJ.es 

g_uj_ feront ::partie des missions de visite , que ce'lles-ci comprei;idront Uil ou 

plúsieurs des me~ores du di t Conseil, lesquels pourront s~ fairc assister 

d. 1 exper-t,s et de fonct iorrn.aj_res de · l ' adni:'nistration l ocale. Cette regl e est 

fo:ct claire , me sem'ole - t - i l. Peu impórte que cette miss ion s I c:ppelle ''ré ­

r iod:~que II ou " spéciale" . Ell e se1'ai t la premiere envoyée par ce Conseil. 

Mais no'..l.s so:n:.rr~es • enti ?,; rcrn.ent d' e,ccord avec le délégué de la Nouvoll e -

:.~.~:laJ1Cd3 sur l a compostt:_on a d~n.I1er a la missj_o11: ell e ne d.o it comprond.re 

q'.Je des :personn.es sp6 cialement que.lifiées . 

La seule question qui se :pooe a ce sujet est de se..voir combien de vi-

sit'3s :peuvent avo~~r lieu cotte année - ci. 

De toute f&c;:on, la g_1.1estion doit _ e'tre rér:olue r a :pidemont et sur place . 

En conség_uencc, j r e sttrr:.e q-.i.c nous dc vons accéd.or a la demande de l a 

au nom de la dGlég~t ion me:x-icaino , aux fécili ta-~io::rn qui v ienne nt d 1itre 

ad.ressées au re:présonté.nt do la Nouvelle - Zé- l ande pour l I att:'i.tudc pri s e par 

son pays a 1 1Ófsard ele l a rétition dont . nous so:rmws saisis . ,J'y vois une 

pn:,uve do plus do l ' esprit libéral dont a toujours f ait preuvo la Nouvelle -

2,;_'. J.ande . o·ctro l 1 intérc't qui e l lo présents en ell o -m2me , la pétition dorme 

1 1 occas:1.on 8.1.l Cm;sciJ de tutclle' d I envo;yer sa :premiero miss i on. 

M, IfJCK>Ll\.::':}3 (Belgique ): Si j e ne m1 associ a is , tout au moins e n 

po.rolGs' . a ce q_u I o,:--.-:-,: éUt nos collegucs ) je serais l o SC'J.l e. n.o pas 1 1 avo ir 

fai t ot jo ¡:;m',füloraia/vouloir élc-vor une :proteste.tion et i11s i nuc:r que jo 

suis l ' unique mc:m.bro du Consoil do tutclle qu1. ne soit :pas d 1 1J.ccord ave c 

notro colE:guo de Nouvollo - z j lande ., Or, j ' accopto vntiero:m.ont la pro:posi­

tJ_on qu ' il a f a ite , cstim&7.t que l' cx8IJlon do la qucstion sur ple.ce ost la 
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Q,üe l que soit l e a.ésir d.e d ::. scrétion du déJ.égué d.o la Nouvellc-Zs lando , 

j e ne m'en associe r,as moins aux parolos prononcée s par lo r 0p1·é scnt1:.nt do 

la Chi no lorsg_ur',il a di t que lo Conscil de tutclle aimcra.it, dans la mesuro 

• du possible, c·onna'itre l 'opin:'...on du Gouvernement nóo-zélcnd:&:ts sur l o fond 

A 
momo de la g_uostion. 

LE PRESIDENT (intor próto t-;on): A la lum5.ero do la propos:ítion g_ui 

viont d 1Stre fa5.tc, Sj_r _Carl Berendson s 8ra.it-il disposé a donncr une ré­

ponsc a ·cdte g_ucstion? 

Sir Carl BERE1WEN (Nmn cllc -z.<landc ) ( intc1·prrjta.tion): Jo s2.isis 

l'occasion qui m'ost offorto d'ox?~1.rr.or i tous mes coll~guos mos rcmercio-

monts les plus ch2l curou...x J)Ou:;.~ l c',;,r attitudo cnvors mon :pays . J'ai été tou-

ché par l 'umm:Lmi té de l ours sent::.Jnonts á ce sujot. 

D 'G.utro part, j o suis véri ta'blomcnt dé solé de no pouvoir rópondre: a l a 

queotion g_ui m' a été posso peer l e délégu.j do l& Ch:Lno E.:t par cclu.i -· do lo. 

Bolgi q_uc. Il en cst a1nsi parco que j e n0 conna~s pas los vuos do mon Gou-

'1/arnc-mont sur la quostj_on. Pc rmcttoz-moi ccpc:ndent do dirc qu 1il n 1 ost5.m0-

• <-- d I • d' • 0 t t d • ' 1 1 A ra: \., pas s2.go, exprimer es ma1n-r,cnan . , son poin o V'J.e ; _m.ns:::.., onq_uc -

to g_u1 s e ra off2ctuóc eur rllace pourra gc..rdor son caractere d I inrpart inli té. 

LE PRESIDENT ( intorprét<::tt ion): Au nom d~ Consoil de tutcllc tout 

cnticr , je tiens a cX:pr:'..mo r d•:; nouvoau notro e.pp:::·éciatjon a Sir Carl BE­

RÉNISEN :pour le. faqon do,nt na présonté son oxposó sur l e ces des 'flos 

Snmoc.., e t au Gouvorncmont de lD. Nc'..l.volle-Zélc.nd.0 pour sa lG.rgcur d 1csprit, 

pour l ' ompresoemont avec loquol ll a soum:i.s l e cas dos ':tlos S2moe. a l 1exe -

me:n du Conseil de tutollc, et :pour le désir ele coopérc.tion qu I jl e. ma1lifost6, 

dósir qui & úté r cndu :plus ivident encore cot o.pres-midi. J 1 osperc que Sir 

Cc.rl Bc r cndson voudrc. b ien trc..nsmcttrc mes pa roles e. son Gouvcrnement. 

Je crois pouvoir cxprimcr l es vuc s de l' c:nsemblo du Conse il de tutollo 

en disnnt que nous so:rr.mcs tous mümés du désir d I o.cccpter 1 1 invito.tion du 
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Gouv0rn ement de le. Nouvcllo -Zé land.c : f.s.ire µ.ne visite aux Íles Sernoa, et 

cela o.uss itSt q_ue possible. Nous onviso.goons 11:1 pérj_o de qui, pour nous, 

const-i tue l o pi·:i ntomps et l 'été, e I est - 2.-dir0 l es mois de juj_n, juillct et 

2.oG:t - hi ver do l 'hémisphe rc; sud. 
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Pussons maintonant aux g_uostions pratiqucs; il convicndrait, a cot 

ógard, q_uo nous procédions a u..-i échangc do vues plus prolongé. La :promierc 

q_uestion qui so poso est collo do la naturo do cotto mission. 

Nous 2.vons sous les ycux 1 1article 96 do notro nouvoo.u rcglcmc.:nt pró­

voyant g_uo le Consoil do tutollo désignora l 0s mombros do cho.g_uo mission de 

visites; cos mombros soront do préfórcnco un ou :plusiours r oprós óntants du 

Cons oi l do tutolle; chaq_uc missicn :pout otro assistéo r,ar dos cx:ports ou 

roprós cntonts do 1 10.dJninistration localc. Uno reission et l os mo:mbros indi-

viduols do cotto mission scront, d.nns l 1 accomplissomont d.o lour techo, 

oxclusivomcnt responsables cnvcrs l o Conseil d.o tutcllo ot n'agiront g_uo 

sur la be.s o dos instructions q_u I ils auront rc~ucs d.o cot orgc.rJ.ismo. 

Nous dcvons d.onc, des miintonc.nt, nous poscr la q_uostion re.la ti vo á 

le. noturc dos rn.issions do visites. Devons-nous onviscgcr uno mission com-

posúc do deux ou trois memores du Cons oil do tutollo, assistós d 1cxperts 

et de r opr ésonto.nts de 1 1 administrc.tion localé ? Dans ce cns, il me sc,:mblc 

g_uo l os ex.f) orts .dont Sir Cnrl Borondscm 2. :pc~rló tout a l 1hourc, pcuvcnt cons 

tituor uno partio importante do cott o mission et y Jouor uri rolo riellomcnt 

effcctif. Toutofois, si nous nous confonnons c.ux disposi tions do 1 10.rticlo 

96} il ost évidont q_uo cos doux ou trois :memores du ·Consoil do tutollo 

c.uront la r esponsabili té do l e. miss ion et e I ost a eux q_u' incor1.:b orli l o dovoi 

do la dirigor; los cxports soront souo lour controlo . 

D1o.utro po.rt, l os :no:r.füros dú Ccnseil ele tutcllc soront évidormncn.t 

assist:5s do fonctiorm.o.iros a.u Sccróta:r.io.t. 

L.::l g_uostion dos d.óyonsos no 2ou::;_evora pns de clifficultós; on offot, 

l 'article 65 d.o notro nouvo.':.U Reglcmont s:p6cifio g_u 1aucuno r ósolution 

concermmt l os dó:p onsos portmit sur l es fcnds dos No.tions Unios no :po-urrn 

, .... 
otro approu,éc pnr lo Consoi l do tutelle, si cclui-ci n 1a pas sous l os ycux 
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un ra.p:port du Socrétairo góh6ro.l sur l os consóq_ucncos fin.s.nciercs . r.,02 

mo:mbros dti. Conirnil pourrc.iónt nutoriser l our PrGsidont 'et l cur 1 r-; C " - ""'·.,,..1, -, .- _, 1.."".;.,. V 

sidcnt a informar l e Socróto.iro gónéro.le du cout de l e. mission ot a 

prcnd1~0 onsui to les dispcsi-tions fino.les, a la lúniiero du r epport que 

le Socréto.iro général l cur soi:ro.ottra , conformú:ni.ont aux termos de 1 1 2.r-

ticlo 65 . 

Uno o.utro quostion pro.tique ost callo do savoir con:nont sorc. dési -

gnéo cotto mission . " ' , Si ello doi t otro coml)osc:e do d.oux ou tro5.s m01:1bros 

du Cons oil do tutollo , il S 1 Qgir a it d ' abord do so.voir qucl o sont, ~o.nni 

nous , coux qui scrc.iont d isposés a so rcndro o.u Sr:.r.100. occid.ont.G.l p ondant 

dom: ou trois mois . 

Une possibili té :pre!.tiq_uo sorai t év idarr.rnent do dcmn.ndcr r..ux mo!c.bros 

d.u Consoil qui soro.iont dispcniblcs et d.ésj_rou .. -:: do :partidpor a. Qll.c 

tollo nission d 1 on infornor l e Prúsidcnt. D'o.utro po.rt, l os mombros du 

Conseil g_ui seraiont en rnosuro.,de l o fairo pourraicnt nous su::;géror l e 

nom d 1P1l cxpcrt , sj_ uno tollo r.tission d.oi t et.re com:poséc d 1un cu d.o a.om: 

D 'une faqon ou d. '-uno nutre , nous ciovons trouvcr pnrrni • nous d.c s gorn 

susceptibles d. 1 ':)r pa rtic ipar. Nous pour:rions t onir uno r éu.nion s:pécinlo 

a ce sujot ou d.t:si13ner un comí té spécial ~hc.rgó d' exc..minor l e pro1üe:me . 

E:lfin ln questi on que n ouu d.evons cnviso..ger ost collo d0s :2.nstruc­

tions dcnt l os :::r.em"bros d.c ln mission d.cvrc•nt etre no_.--itis par le Conscil 

do tutollo , en vortu i ' un rrnndc..tprécis . Nous pourrions , a co ·suj0t , 

o.do:ptor une réoolntion spécü.üc a: lo. fin de notr e scssiqn c.ctuelle . 

Nou.s somID.(JS done en :próscncc de dcux qücs t ions prntiq_ues, p lus 

urgentes g_uo l os nutres ; l n pror.:iere est r olo.tive a lo. na.turo do ln 

mission qui soro. orgc.nise;c e t 18. douxie1:-ic ost rcL:-1tive a, le. désignf'.tion e 

mombres de cetto mission . 
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M. GARREAD (France ) : f.,c dólégué do la Nouvollo-Zfürindo a 

oxprimé lo voou que cotto mission soit composóo d 1oxports pnrticuliercm, 

qualifiés pour oxruninor le problema dont nous sommcs saisis pnr l e peup: 

so.mean. 

A mon avis., il y r:,., parmi nous précisó:m.cnt, des oxperts particuli i 

romont qualifiús qui ont une tres granda oxp0rionco do l'administration 

dos peys sous tutollo. Po.r conséqucnt, jo crois que cott? mission pourj 

rópondro ontieromont o.ux vooux formulés par lo clélégué do la I'Jouvollo­

Zéln...~do, si ello ótait cow~osóo, a la fois do doux ou trois mombros do 

notro Consoil particulieromont g_ualifiés (.;t d.cs cxports qui sor8.font 

choisis pour part:'_ci:pcr o.u trc.vnil et l es o.idcr da.ns lom's investigatio1 
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M. GARRE.A.U (France) : Je voud.rais ajouter g_u 1 il y a d.e r e ­

marq_uables • ox:perts dans le Seci·étariat de l a Section des territoires 

sous tutelles. Bj_en enten:lu, ils seront extr'emement utiles d.ans la 

con.posi tion de la mission. 

M THO·,,s (R. U .·) (· • ,_, t- · ) • 1'•m aya.une- ni • lffLArpre l- t, .,ion : Je désire attirer 

votre 3 ttention sur d.em: f a i ts. Il est un membre du Conseil - il y en 

a peut-etre :plusieurs - qui est certainement q_u3.lifié c orr.:rne exr,ert 

rians 1 8 Rcns q_ue l e délégué de la ~fouv&ll e - Zé l ande attache a ce mct , 

et c ' es t vou s-rr.$.füe, Mcnsie:rr le Présilient . En eff et, vous a vez ád.n:i -

nistré u11 territoire du Pacifiq_ue qui, par la ouite , est devenu indé­

:pendant. Il me semble g_ue vous 'etes absolument g_ualifié. ,J' espere sin:-

:plerrsent que vons · aurez le temps et l es possibilités nbcessaj_res . En 

outrc, il y a n otre vi ce-Président qui est en m€me ten:..ps r eprésentant 

d'une autorité chargée de l' administra.-t-,ior.1. l.,!ais vous sa.Yez 
/ 

q_u 1il est 

difficile d' arr~tter en public la com:posi tion d 11.,me mission; je crois 

done g_ue le mieux serait que le Président et le vice-Président discu-

tent entre oux et soumettent une liste au Conseil. 

LE PRESIDEN'.r ( interprétation ) : J' ai tenté de r édi ger un pro-

.]f, I~ , ~t:c1 >i Cunse i l pourrait étudier. J' hésite a le .Ure car on pour-

rait. c1' c,J_~-.:; ,~·,1,:-, l a résolution éffiane de moi . J'insiste sur ce point : 

i l 0'n;_:,'f. -+; ~-'t,.:-G simple suggestior: g_ue j e :pi·opose corrllle base de discus-

sien .. ·v (Y e:\ ~_e; boxte du pro je':, ( interprétation (ie séance ) . : 

Le c ,_,·,sc< décide de den:ander a 1.1 Président et au vice-Présid.ent, 

assistés e,,_; ~~e ... cétar i at , 11.e :Prendre·toutes c.isposjti on s en vue d. 1 orga-

niser, en été l ):;.7 , une visite au Samoa occidental) :¡::ar une Comnissior. 

représentant le Conseil d.e tutelle, si le princ i:p,} de cette visite est 

accepté :par le Gouw:irnemt=mt d.e la NouvEúle-Zélande, autor i té chargée 

de l'administratior. d.e ce -'.:.err i toire . 

En ce qui concerne lAs frais, le Président et le vice-Président 
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sont o.urotisés a conférer avec le Secré tE.ire géné:ral, o.ux fins 

d'oht,=:mir une évaluation. du coD:t d.s cette visit8. En o'J.tre; ils 

d.c·ITont :prend.Ye toutes d.isposi tions finales pour 1 1 acr::olli1úist:,e -

mnnt d.e cette nissr3ion1 a lE. lumiere du ra:pport du Sec::·éüüre gé-

néral. 

Enf~n 1 lo Présiient est aurotisé 1 F "..T l I ir~terrnhliai:ce dt;. Sec!'É -

tai.re -génér2.l, a cc:ú'é:rer P!\rec le Goi..:vernerr.er;.t de lo. lJocivclle-Zé-

lanr'Le An tant ,1u 'autorité chargée de l'acinünistra:-ion, c.fir, ele 

fixer '..llle 6poqu0 convenable et pour prendre avec le Gouver::--.em.ent 

d.e la :N"tmvellA-Zélanie toutes disposi ticns o.e natu:ce a satisfaire 

les forties intéressées. 

Ce texte dor:x.e pou de rréc:isior.s quant a la natu:ce d.el~. CcrrJ,ils-

.sion, llic'l.ÍS il implig_ue ,iu' elle sera corq)osce, º~ cela est possil1le, d.0 

représ entaLts sié8S&nt a CB Conseil. 

j' ouvrf;:' l z, discussion. 

Gir Ca.rl BERENDSON .(Ncuvelle -Zélande) ( inte:;JrE:.'.tati.or..) : En 

prer:d.er lieu, Monsie"Jr le Présid.ent, j8 rs.e derr..snde si j e ne deis :p2.s 

vous 

ayez r-é,:;;lj_ement m1rrnyé les mE.:rn.bres ce ce Ccns,sil fut eel.le oú vo1J.s avez 

refm1,; d.;;,; :;::;rc.::E:iler notre séance, en fai Gant 1,,reuvre a la fois d.8 l I ec:pri t 

du g,)r1tl ,:,.1:.a.:1. :1c/ricain et ie 1 1 Psprit du 6entilhotr:1r1e esr,agno1 bien c:on.'l.u . 

Je ns V OUY.: }) 2.3 o t:c e moi-rr.~me un Don '~uicr,otte e t je suis r,i·B-t 8. J:,é}l'tici -

per a 1a d:l.,:::n,s¡:;ion sur la composition de .la Crnmr.i,rniou <i ' eriqur?te . Je 

d.e:mGnde tou ~ef ,)is q_ue l I on tienne con~pte dos r:;,éc e ssités d.ont j 'ai :pnrlé 

tout 8. l 1 h e1:.re, C,'; .lle notarr.ru,nt de ln COlill)03itiun ice ln Corr.misGion rar 

des ex:perts en rc.{tieres coloniales .. Je cro:i_s égnlP.mt-mt q_u' il ne :Caut pas 

cor..fnndre uLe -risi t e pérlodiq_ue, dont 19 ,iorrnine d 1 0::1::iuttos est exc.1·é'rc.e-

r.1ent large, avec :1r~e visite spéciaJ.e de la rw.ture d.e cAlle g_ue ncus 

envisa6eonn . 
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Il est :possible -1u0 l es re:¡_::résentants sié5 eant a ce Conseil 

:::ioient en rr.0:rr:.e ter:1.rs 3.es experts . Dana ce cas, l e s deuX: :porsonr:ali tt:s 

se C:)nfond.ent . et cela est admirabl e . 

Quant aux a u t r e s détails, ils nécessitent plus 1ie réflexions . 

J e suis pr~t a accepter l es f onct i ons qui me sont dévolues _par le 

prójet d.e r ésol uticn lu tout a l 1 heure :¡;:ar le I'ré sid.ent . Mai;::;, un axo.-

mea plus a:p:prof ond.i par un sous- Comi té me parai't préférabiL~,. En effet, 

des q_uestions imr,ort1:,Ltes sur l e3.}Ue lles j I a i déja a ttiré 1 1 attention 

d.u Conseil, s ont a consid.érer . Toutefois, si l e Cons8il de tutelle le 

désire, en ma d.ouble quali t é de vic e -Présidem, et do :ro:¡:,réser..tant <te l& 

Puissance chargée d. 1 adi11inistration, je suis prE3t a conf'éror avec notre 

Présid.ent pour a-boutir a un acco:rd sur ln com_posi tiorr d.e la :1üssion e t 

sur l e ._; aut.res problomeo q_u I e lle entr aíne. Cerendant, je r..e voud.ra:2.s 

pas dépasser les limites du bon goÚ:t . 
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LE PP.ESIDENT (internrGtation): Jo crois q_uo l 10:pinion. cx:prirn.éc 

P<.!.r l e r e:présontr:mt du F.oyccumo-Uni cst bonne ot que la g_ucst:lon do oc,vJ j_r 

s'il s 1 2,git d'uno vis~_te 8:péciale ou d'uno visite p.ériod.jg_u.o cot, dcn2 uno 

l a r go moeur o , un :point d'ordro ncad~mique . 

Il. som.blc auesi q_uo l e. m~:i lleuro :périod'- :pour l a v isito de s t crr itoi ­

rcs c;fricninó soit notro hiva r de l'húmis:pherc bort':eJ. ot, qcw d' autro part, 

:pour les v:i.si tes d' été t ollos que collcs a.es Se.moa et do la Nouvollc -Gui-

riée , il conviondrait au contreJ.rc de cho:!. 92r notro étú, c 1 ost-a-diro 1 111~-

ve r do l a rJouvollc-::•:5 l c.ndo . Toutofois - et j I exprimo ici mon :poin t dn vuo , 

pornonnc l - si uno visito doi t ttrc cntrc prioo cot óté caux Sonoa , l e. qu.cs-

tion ost do touto évidc~co si importo.nto e t couvro un dorr.c.ino tcllon:ont 

vo.sto et t ollcmcnt com:plE::xo , q_u 1 il faudre..:it, roo scmblc-t-il, J' conse.cror 

tout 1 10t0 ot ne :pee ccmb i ne r cctto vis :ito dos Somoa uvcc d.'o.ut r os vi s:i to2 

d I ins :pcction. • Il mo scm.blo done, a cc t ógc.rd., g_uo l a rc:mr.rquc d.u dGl t5g:.i.6 du 

Ro~rcJ.filc -Uni ost pc.rfo.i.tomont viüc.blo et que , qucl. q_uo so i t lo t orree q_uo nous 

donnions u cotto visito q_u ~. c.ur cit l:icu cc t Gtú, ce sora:i.t cffoct i vcmont .la 

J)rcrr..i e r o dos visites cntro:pri.sos sur l'init~.nt :lvo du Conscil de tutollo. Il 

m0 somolc g_uc cotto vis ito d0vra co:mportcr uno ótudo tres c.p:profondj_c d_o la 

situation ot si le Comit1 de v:Lsitc., ost com:po s r.í de r c:préscntc..nts du Consoil 

d,) t u t cllc J ces d.crniors dov1~aicnt Stro prots 8, y consc..cror tout l ! t.Ítú ' -

j e vcux diro tout notro ét.; , c 1 ost-a-diro l'hivor d.o le. :Nouvollc-Zc:'. l cndc . 

Je voudrc.is fo rrrnü or uno cutro obc ervc.tion. Sir Cc.rl Borond.scn c. oue-

géré la cróc.ticm a_:1,m sous -comitú o.fin d 1 ótudior le. com::position de 12. com-

mission d 1onqu2to. Jo :pc.rtcgo cot e,vis qui me p r:.re'it tres se.ge . En of?v'.;, ce 

oous-comité nou s donnorcit l e. poss~Lbilitó d 1 c,pporte r uno plus grnndo consi­

dérntion a un problome q_uJ. doit t3'tre onvise,gó sous tous s es c2pc cts. J o suis 

done d I o.ccord e.voc Si.r Cc.rl Bor ond.scn rour dé sigmJr un sous-comi tú chc.rgé 

d. 1ótud.icr lo. com:r,osition d.o notro ccrrmission d ! onq_ucto. 

M. LIU CHIEH ( CM ne ) ( i ntc r-pré t2.t i on): J o tiens a cp:puyc r 1 2. sug-

gcstion soumise :pc.r l o re:présontcnt du R0ye.um.e -Uni et j e me :pcrrnots ele rcnso: 
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q_ue le Prósident du Conseil do tutelle devrajt · r.:.ssumer cotto mission. c ,::tto 

pétition, on effet, ne traite pc.s do questions relativos a un soul tcrri­

toiro sous tute lle, mais, en fai t, á la vio ot á l' ave nj_r de tout un :pcupl0, 

et, si nous ne voulons pns onvoyer do mission spécielo, qu'au moins lo con­

soil soi t rc:prósenté :pc:r une :pe rsonnalitó aussi connue et c.ussi oxp,..5rimontóo 

quo l o Présidont do co Consoil. 

• 
M. Po.ul NORIEGA (Moxj_que) (douxie:me intorpr0t2-tion de l'ospccnol): 

J o ero is que ln. mission d' Emg_uÉ3tc doit roflótor, de.ns sa désigno,tj_on, le. 

composition mema du Consoil de tutollo. 

En ce g_u:i conccrnc los ttt!chnicions ou _ex:ports chc.rgés d' Gccom:pc.gnor 

cetté mission, j' est i:mo que lcur nombro devreit Ctro c.ussi róduit q_uo :pos-

si ble et comprondro p2.r exom:plo un sociologuo, un .ox:port e n quostions poli­

tiques et un óconomisto :pc..rtj_culieromont fcm.ilicrisé cvec les ócono:nt.os d i:J 

m0me ty:pe que colle du :pa.ys en g_ucstion. En outre, trois :porsonncs du So-

't • • • t ,., • dj • t ' 1 • • 't • ero c.r:.o.t. :pourrcion c"tro 2. O1n es a o. m1ss1on; cos sccru Eares , 0n g_uol-

que sortc, pourr~icnt c.vontngouscmont 0'trc fournis JJC'.r le Socrótc.ri c,t dos 

Na.tions Unios . 

,., 
Qmmt a lo. g_uostion du choix des ox.:ports :propremcnt dits, pout-etrc 

-pourrui t-il ~tre offcctuó :po.r lo comitó dósignó a cet effot ou pourra:Lt-on 

chnrgor los r o:présonto.nts du Consoil oux-m3mos onvoyós on mission de choi­

s :ir los :pcrsor:t•ios qui, a lour sons, sorc.ient :plus s:pécia.lomont q_ue.lifi:.;s 

pour fnirc :pnrtio de la. mission e n g_ucJ.itó d' cxports. 
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LE PRESIDENT ( intor12rétation) : L 1houre ost verme do sus, .... 

pendre cette sóancoº Lorsq_uo nous la rcprondrons nous c.urons a e.dop­

tor uno rósolution sur la q_uestion q_ue nous venons do débettro. En-

suite, nous aborderons les points 10 et 11 do notre ordre du jour. 

LE PRESIDENT (interpréto.tion) ! Pcndent la susponsion de 

séanco, q_uelq_ues-uns do nos collegues ont conféré en vuo do forrr.uler 

une rósolution conccrnant la visito a effectuer pnr la Corrinission 

aux.Snmoa occidentales. 

M. Cnrl BERENDSErJ (Nouvollo-Zólando) (intorprótation) : 

Tous los mombros du Consoil ont dcn'..nt ou..,: un exomplairo du projot 

do résolu+.ion. Jo no proposo done pns do liro celui-ci. Jo me conton­

tore.i do liro lo promior paragrnpho sur loq_uol jo propaso q_uelq_uos 

modific.:::.tions : 

"J, décidé q_u 1un comité corrrposé de roprósentants do le-. Fnénco, 

du Moxiq_ue, du Royaumo-Uni et a.os Etats-Unis d 1J'.móri'luo, soit autori­

só a formular dos recommandations pour l 1oxamon du Conseil do tutollo 

a 1 1Ógcrd d 1une visito au.x Samoa occidentales, qui sora fnito (cos 

ruots sont ajoutés) avoc 1 1accord du Gouv0rnomont do la J:Jouvollo-Zé-

lande, rmtoritó chargóo do l 1ecdministrction pondnnt la póriodo do 

juin a o.out 1947"~ Coci en romplacomont do :::r:iots "ótó do 1947", lo 

rosto ótant inchc;ngé. 

Jo próciso que lo rerqilacomont du mot "óté" par los mots "juin, 

aout" est du o.u fai t dos condi tions de climo,t oxtremerr.t:mt mauv2.ises et 

QU fa:i.t q_ue, dcms notro pays, los n:ois. de juin et d 1c.out no sont p2,s 

des mois d 1hivor. 



RLS/JJ&-I. -57- TÍP.V.21 
22 J'.:pril 1947 
Frenchª 

LE PRE:S!:?EiIT ( inte~:se_ré tation) ·: Je propase une cutre nodi-

fication de r édnction_. C 'ost a. la troisiemo ligne e.vc.nt 12. fin, d.ons 

lo texto c.nglais : "Do dósigner une périodo qui convicnne et de prend~ 

tolle's nutres dispositions". 

M. ·RYCKMANS _ (Belgi~uo ) : Bien <fu I il no soi t pc.s rn;cossc.irc 

g_u 1uno motion soi t eppuylo o.fin de pouvoir ctre miso nu.x voix, j 1ap-

puie le. proposition du délé gué do lc. Nouvollo-Zólc.ndo. 

LE PRESIDENT ( interprótntion) ; Pcrsonne ne domc.üd.cnt plus 

ln pe.rolo, j o me ts c.ux voix lo projot do r ósolution, 

(Le pro j ot de r ésolut i on ost ·2.a.c.ntó a l ' unE:_ni~i,té ),. 

ExcJT~n du point 10 do 1 1ordro du jour: 

Rapports sur la torritoiro sous manc!./J.t dos Sc..moc. occiientl:los (do 

LE PRESIDE}l"'T ( intornrótection) : Nou.:o 2bordons le point 10 

de 1 1ordre du jour. Il est prévu que le Conseil doit exc.n:irn::: r les 

rnpports. Il s ' agi t icj_ des r ñpports sur l e terri toire sous ri:r:ndc.t 

de s Samoa occidontnl os , des m1néos 1941 a 1945, documents prósentós 

pur l e Gouvernement do .l e. Nouvollo-Zélo.nde en do.te du 9 j unvicr 1947. 

S'il n 1y a pes d 1 objection a une lógero modific o. tion dans la. 

poursuite de notro crdro du jour, jo ro.ppolle q_ue nous n'evons pns 

encore étudiú 1o point suivnnt q_ui port:l sm· l es q_uestionac.ires. 

Notro sous-corr.i tó est [;U travnil. Il n 10. pa s tout a f u i t tor:rréiné so. 

tBche . Je propose d'oxo.miner cett0 q_uestion, don:.ein apr es-Thidi. 

L 1exi:m.en du poin t 10 de 1 1ord.ro du j our pout et.ro f 2 it o.ssez 

rap iden:.ent . Le Conseil, en effet, n' n pns r oqu do ro.pports des nutori­

tés chnrgóes de l 1ndministraticn, en vertu des erticlos 87 et 88 de 
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la Che.rte, ctest-a-dire des rc.pports portcnt sur les q_uestionnn iros 

dovc:mt etre :forrnulés par le Conseil de tutell.e. De tels rc,pports ne 

doivent po.s encere nous pG.rvenir, puisq_ue le q_uestionn_c.ire roq_uis 

est encore en voie d'élaborution. 

Toute:fois, j 1c.ttire votre attention sur le docurncnt T/3 concor• 

nant la comnunico.tion en dnte du 9 je:nvier, érnanent dú. Gouvernement 

':i 

·l¡t 

~--

~ 1 ¡I 
'I 

do la Nouvello-Zélcmde et p2x lo.q_uelle ont été tr~7.s:n:is cu Cons eil fü \¡ 

'I' 
,,,,. ,'j 

tutelle les exemplaires de deux rcpports sur los torri toires sous tu- ,: 

telle dos Scmoo. occidontnlos pour l es ~nnúes se t erffiinant l e 31 rnr..rs 
1 

1945 et le 31 IDffi'S 1946.: 

,.'1 
i ,., 

On rorr,c.rquern. q_U:e l e.. corr.Kunica tion érrao.nc-.nt du Gouvornoment do l ''· 

Nouve lle-Zélo.nde reconm,it que ces rc.pports :peuvent ne pc,s contenir 

oxo.ctemont les rensoi01c:.c ... u,.ts q_ue le Conseil pourro.:i.t d.fsiror, une 

f ois qu.o sorl!. forIL.ulé le q_uestionnc.ire nécesso.ireº M[:.is on fo.it r emm 

q_uer q_ue l~s rnpports fournissent uu rwins les données disponibles 

l os plus récentes en ce g_ui concerno ces terri toires. 

Je suis persmtdó q_ue le Conseil de tutello se joind.rn a rr.oi 

pour faire pnrt nu Gouvernement de lo Nouvelle -Zélnndo do SQ chaleu-

r ouso o.ppréciation g_uunt a, 1 tc,ction volonttl.iro q_ue colv.i -ci ~ entre ­

priso en mettant ces rapports a sn disposition. C1est uno ox:press ion 

1:.~dnürc,ble de 1 1 esprit do tutelle et do le. r oconnnisscnce, pctr l e. 

Nouvelle-Zólo.nd.e, do lr:~ nécessi té do r ondre des comptes a l 'Orgo.ni sn-

.J..~ ~ ' +. ' j t - s . d t " A v1.on .Ln.0err1c..v1ono..J~C !1...U su e des o.moa occi ~n c.-1.os, meme pour los 

années de guerre, nlors q_ue le Corr.mission dos mc.ndo.ts ne fonctionnn.'it 

pc-.s • 

Il ne me sorcble toutef'ois pes nécessnire do prendre dos mesures 

en ce q_ui concerne ces Té1pports, puisq_u I ils couvrent :.me période c..nté 

rieuro a cello du stutut des Snmon occidentnles , en tnnt q_ue territoi 

r os sous tutelle, et puisg_u I il n 1est pc.s nécess;:,. ire d 1enviso.ger ce,c:: 



• RLS/AMM~ T/P. V.21_ 
22 April 1947 
French. 

rapports en Yertu de llarticle B7 de lu Charte. 

Je suis persuadé g_ue le reprósentant de la Nouvelle-Zélmide 

transmettrn a son GouYernement los sentimonts cordiau.x ü.u Conseil 

do tutelle pour l 1nction g_ue celui-ci a entreprise. 
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LE ~RESIDENT ( interprétation) : Aucune observation 

n'étant r,résentée, nous abordono le polnt suivant de notre ordre 

du jour. 

Rapports avec le Conseil écor. c.:m.lgue et social et les :tnstitutions 

spécialisées. 

LE PRESIDENT (interprétation) : Je désire attirer l'at­

ten'tion des membres d.u Conseil sur l'article 91 de la Charte. 

Celui-ci prévoit que le Conseil de tutelle "devra avoir recours; 

quand il y a lieu, a l'assistnnce du Conseil économiq_ue et social 

et des institutions spécialisées, pour lea questionsqui relbvent 

de leurs compótences respectives 11• 

Abordons J.'exanien des relations prévues a llarticle 91, entre, 

• d'une part le Conseil de tutells et, d 1autre part, le Conseil écono­

rr..ique et social et les institutions spécialisées~ Le Conseil a.e tu­

telle d.ésirera, naturellement, utiliser au maximui:n 1 1aide extr~mement 

précieuse, pour certains aspects de son travail,• qui pourra lui 

Éltre fournie par l'organisátion-soeur, le Conseil •écon:cmj_q_ue et 

social, et :par les institutioLs spécialisées. Il en a tenu eompte 

lorsqu 1ila rédigé son Reglement intérieur. A cet égard, l es art5.cles 

4, 8, 9, 13, 16, 70 ot 105 sont particulierement importants. 

D 1autre part, j 1ai l.'honneur d 1 in.forrr.er les memores d.u Conseil 

q_ue · j 1a1·ro~u aujourd 1hui u:re ccn:munication du Secrétaire général 

relative aux mesures prises par le Conseil économiq_ue et soc::.al, 

a ea quatrieme sessi9n, au sujet des .consultati.ons avec le Conseil 

de t1.J,telle, en vue de la mise en vigueur de l'articlo 91 de la 

Charte . 

Les remarques que je viens de fail·e son-:. contenues dans le 

d.ocurnent T/P«V. 6, page 3, en date du ler avril 1947. J'y ai rap­

porté ma conversation avec Sir Rmr.11swe:m± MudaJiar, . Président du 

Conseil économiq_ue et social. Je vais demander a notre secrétaire de 
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lire la lettre qui m1a été adressée par le Secrétaire général. 

LE SECRETAIP.E ( inte~prétution) : Voici le texte de la 

lettre adressée par le Secrótaire général au Prósident du Conseil 

de tutolle: 

"J'ni l'honneur de vous · rappeller les discussions du 

Conseil économiq_ue etsocial asa quatrieme session. Au cours 

de cette session il a nor..mé un Comité ccmposé du Frésident et 

de deu:ic de ses membres, afin de consultor les représentants du 

Conseil de tutelle sur les dispositions a. prendre en vue d 1une 

coopération pour des questions d'intérSt corrmunr Je vous rap­

pelle également votre déclaration &u Conseil de tutelle a ce 

sujet le ler avril 1947, au cours de sa sixieme réuniono 

Le Conseil de tutelle désirera sans doute soumettre cette 

question a un examen préliminaire, au cours do sa session ac­

tunlle. en rapport avec le point 11 de son ordre du jour, afin 

de n0,1mer les représentants dovant conf(~rer en son nom avec les 

roprósontants du Conseil économigye et social. 
. ' 

La dato de la prochaine scssion du Conseil óconcmiquo et social 

' est fixée au 19 juillet et la sossion duren:t probabloment qua-

tres semainos. Le Conseil de tutello envisag0r1.1 sans doute 

1 1 0:pportunitó do consultc.tions entre los re:présentnnts dos 

deme Conseils, vors cettc dato." · 

LE PRESIDENT (interprétation) : Lo ler avril, lorsg_ue 

je vous ai parlé do mes convorsati~ns avcc lo Présidont du ©nsoil 

économj_g_ue et social, il a étó entendu q_ue los doux Conseils envi­

sagoraient do conotituor un Comité mixto, composé de trois représen­

tanto de chacun d 1 eux, afín d'établir une promiero base de coopúra­

tion, d'óvitor les chevauchements dans les efforts ontropris et de 
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éoordonnor d 1uno fa~on génóralo les taches de s dewc o:rganisrres ~ 

Les consul to.t:1.ons proposéos . par lo Conseil óconomig_ue et 

social me semblont pouvoir constituer uno base do départ en vuc 

do r6aliscr uno union plus útroitee Un potit ccmité du Consoil 

do tv_tollc pourrait C3tro constitué égo.lemento Il ontrorait en 

consultation avoc le Co:n:itó du Conseil óconomig_uo ot sccio.L Nous 

p01-1rrions r0scrver un point de 1 r ordre du j'Jur de notro session 

do novombro pour enviso.gcr la q_uesticndos rolations aveclo 

Conseil óconomig_uo ot social. 
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Dopuls • que l o su j et o. 

étú tr,2i té ici pour ln prcmiero fois, nous avcns taus ou; me s erdllo-t-L 

l'occnsior.. d.o réfléchir éU!lplcmcnt a la quostion dont il s 1Qgit. 

Quello q_uo sol t l t OJ.'1rplour des discussions qui :paurront s I insti tuc: 

ici, c ollos-ci no n ous forons ja'Uais ontondro q_u 1 un soul oon do clocho , 

Po.r consúq_ucnt, il nous faut, do tout.o óvidence , c~wrcher a conno.Ítrc 

a.voc cortitúd.o lo :point de vuo du Consoi l économiquo e t social. A cct 

. égo.rd ot tnnt :pour a.llar nu-dovo.nt de lui que pour parvcnir a la. détor-
. . 

:m.in.:J.tion on cc:rr.:mun dos procéd.m·cs do coo:pération los plus c.ppropriécs, 

lec pro:r;osition q_ui vicnt d'otro fn.ite cs t oxccllcnt o . Afin do donnor 

a c cllc-ci un ca.r-<J.ctero un pou plus forr:iol, j t:J soumcts o.u Consoil uno 

motion tondo.nt acoque lo Pr0sid.ont soit nutoris6 par l o Consoi l do 

tutollc a nornmor un ccmi tú d.o tro~~s momeros choisis po.rmi coux qui cor.:¡:; 

scnt ce Consoil, lcsquc ls auro.iont pm.lr tacho do conféror avoc un co:r:J. t 

sir.1.ilo.iro nor:mó :par lo Consoil Cconomig_uo ot socio.l, en vuo d.o détornin 

les móthocios do consultation l os plus o.dóq_uo.tos pour :pormottro mue do'...1.:-: 

orso.rlismos do rlsoudro l os proble:mos qui próscntont pour oux ur.. intérc-t 

corrmun; il scro.it ent cndu q_uo l o comitó o.insi dósisné agi~nit en confo! 

mitó o.voc los d.is:positicns du Reglo~ont intéri our, ate .. et avoc tollo~ 

instructions q_uo lo Consoil voud.ro.it bi en lui fournir. 

M. RYCKMI:.NS (Bolgiq_uo ) : J 1ni dos doutos cp.mnt a l'utilitó i 

la constit1..ition d. 1un t ol comité a. l 1houro o.ctuollc . En ~o g_ui mo ccn-

cerne, jo :próferornis attcndro, pour e:nt:::mcr dos :iégocintions ou :pour 

úto.blir, o.voc l o Consoil óconomiq_uo e t social, les con-tnc ts dont il 

s 1o.git, g_uo colui-cj_ nit dótor:minó clo fnqon plus prócisc los r olation.s 

g_u I il onviaugo c,voc lo Ccnscil de t u tollo J d 1unc })Grt, ot , d 1 2.utro p.::::.r-

los Pui::;so.ncos chc.rgúos do 1 1 c.dxninistro.ti on des t o:rri toircs s ous tutc-1 
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En offot, si jo no ~o trompo~ lo Cons oil do tutollo s 1occupo do quosti( 

qui présontont un intérot univorsol et concernont a la fois los Etats 

souvcrains, los puissanccs coloniales (pour leurs t orritoircs d' outrc­

ncr) et los Etats chargós de l 1administration des torritoiros sous 

tu tollo. Il faudro.i t óvi ter que, ·par dos rola tions intom:pcsti vos, le 

Conscil économiq_uo et social ne crut de:voir s'ndrcsscr au Consoil do -, • 

tutollo pour tous sos rn:pports ~vdc dos torritoiros sous tutollo, alor: 

que l'orgnnisme auqucl il doit s 1adressor ost autro que la puissance 

chargéc de 1 1 n.d1ninistra tion. Uno précis_ion s 1 impose a ce sujot afin 

q_uo soiont óvitós des conflits qui no snuraient ctrc tiue péniblos cntr, 

lo Cons oil économig_ue et social et les puj_ssnnco_s chargóos do 1 1admini: 

tration et, óventuellomont, entro le Consoil do tutoJ:lo luí-momo et lo: 

puisGG...'1c os chargócs do l 'admi nistration. Le Consoil de tutolle cst 

ohnrgó de survoillor 1 1nd.ministrntion des torritoircs, mnis non pns 

d'nssuror collo-ci. 

M. NORIEGA (.Moxig_uo ) (intoryrétntion do l'éspngnol) : L 1 ob­

,joction q_uo viont do soulcvor lo roprósento.nt do lo. Bolgig_uo sorai t 

sans objet s'il était bien ontondu q_uo le Comité dont nous onvisngoons 

lo. créatio~ dut avoir pour tncho de trni ter mn po.s do problemos spócic. 

rolntifs atol ou tol torritoiro déterminé, roa.is bien de q_uostions 

d'ordro génórnl nóc ossi tnnt l a coopóro.tion des doux Conseils~ 

M. THO.MAS (Roynumo-Uni) (intorpréto.tion) : :Jb ·no suis pas 

ancoro on mesuro.do fo.ire connn1tro mon opinion sur lo. g_uostion dont 

nous discutons. Toutofois, j 1 ostime q_uo lo sujot q_ui figuro a notro 

ordrc du jour c. U.'10 portéc plus vnsto que colla qui relevo spécialom01 

du Consoil óconomiquo ot social. En offot, ollo concomo ógnlomont 





- 71 -- T./P.V. 2I. 
22 April 1947. 
Fr·onch. 

J o désiro o.joutcr un mot sur uno q_uostion g_ui mo :!]8.rc.it imrorte,ntc . 

A mon .av:i.s . il c st normo.l ot so.tisi'aiscnt q_·J.c taus los ergo.nos d.c-.rc.nt 

communiq_uo:i.· lo s u.ns c.voc los cutros puissont le i'o.iro po.r l' intcmúd:I.ai-

ro du SocrCtc.ric.t. Uno tollo :procúduro ost du rostu :prc.tig_u0c pc:r tou-

tes los uh.1i-nistro.tj_ons et po.r les d.úpo.rtcmonts· gouvornomcntc:ux. Ainsi, 

JJC,r cxom,Iúo, l os dom:: Cons oiJ.s no sont pns toujours en s oss ion ot i l c s t 

fort possi1úc q_u' ~- lo. de.to su¡:;gór<.'.:c par l o PrCsid.cnt du Ccnscil éc ononi-

q_no et soc5.c'.l, un cortc,in nor.1bro eles mombrcs do notru Consoil soicnt a 

J o J. o rú:1<:.:to, lc. }.iroc,:duro le, plus sc.tisfc.is::.:.nto scrc:.it rlo ponvoir 

l'intorrri0dio.irc du Sccrétc.ric..t; il scr c.it snso d.c gc.rdo~c 

en vuo -:::ottc :pc-ssj_bili té . 

LE I'RESIDLNT. ( intorpr'.jt~,.t ion) : q_·cw viont d.o dirc le 

sc-.i.tc,nt c:lu Ro;:,·cymu-Uni o., en uf:fot, une g.l'.'c.nd.c :i.mportc.ncu; nouo C.'rons 

cc1n3cionci cusor.:ont Ctuclió les ter.mus de l 1c,rtir;lc 91 él.e 18. Chr~rtc e t 

nous on o.vons tcnu om:pto de.ns le. rC::d.:1.cC.on do notro Reglc:::ncnt intC-

:cj_cu.T·. 

Le. quc:stion im:9ort2.nto cst e ello d.c 1 1 inv:1.to.ticn que 'notn c. fcitc 

l o ?i0 r~ui d ont du Ccmscil ócono:miguo et oocic:.l; 

s on Conitó de trois moribrcs ot son Pr'5sidcnt o.·1c,n-t; ele qui ttcr fü;w-York 

m 1 -:l. d0ncn d0 si lo CorisciJ. de tutcllc n I c.,nvisc.gcc.it }_)C'cG J..¿:, consti tution 

cI.fun Comi tú c.mlloguc , en vuc d.c coq,0ror uve e cclui du Corn.:'.. tú ,jconom:i.-

g_u.c -~-t • dccic.l. 

Jmmo je vous J.'c.i cUt l o lcr o..vril, jo n'c,i F l.l.· que l u i ox11:cinLr 

mon l)récio.tion do son ini"ciati.vo ot j o l 'c.i c:ss·,n°C crw 1 0 Conscj_l de 

tutvllc soro.i t hcurcux de ccop(ircr de.ns toutc le. mccu1·.:, d.u pos s iblc. 

J' o..i expliqué i.í. Sir Rc,mo.swcni Muclc.lj_c..:r g_uo nous n' c.:riono p::,s cncoro c­

xc.r.ÜilíJ le. q_uos tion d es rclc.,cj_cns o..vcc le Cons :::; il 6conom:l.q'..-1.c et socio.l. 
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Notre; Réglcmcnt intérlour próvoi t une lc.rgo mesure de coo:t)Úr~-

tJ.cn; il ost done osscntiol do tunír comptc de l' inví tc.tior.i. prúsontúo 

11c,r lo Présidont_ du Cons oil ócon o:r.üq_uc et socio.l e t do lui donncr urw 

J o ;cnso d 1c.ill0u.rs q_uo c'cst sous la. formo cl 11mc rÚl)onsc é; c,.;;ttc 

invi to.tion q_uc lo ropr,5s oncc.nt d.o 1 1 Irak o. :présontó son :proj,:t, vümnt 

:\ no :po.3 prcndro d I cngo.13omcn-t, formol, rm::i.s sinrolcmcnt 2· coc:;;órcr c.vcc 

l es rcprés cntcnts (lu Consc il économ~Lq_uc ot socic.l et c. pl.:::i,.::;o:;_~ c-:.: tto 

q_1.:.0st i on ¿ l I ordro du j our d o notrc sossion ele ncvombr o . 

.M. GERIG (Etnts -Unis) ( íntcrprúh0.t::.og) Le. pr_.)·,oci.tion f'c. i te 

tout :. l 'houro po.r l e dúlógné ele 1 'Ir,J.k c.-t-cllc 0t•:; clistr.ibuúc ? 

L'7 p:onoIT'E[,1ml (1· ri+ ·r"V"\~-'+~-'--'o..., \ • .1!.J J:", .. t:.a:.) J) • t : ...... vi....,' :-.· J.. V VL... l.,..:_ ;;.. J..) • Cot to propooitian n 1c. pes 

étú dictrib1.1üc . 

J o suggé:!·c: ro.i e.u r c:próscntc.nt de: l I I rcJc do chcmgor rlc.nG ln ré-

dc.ct.:i.cn de.: son texto lus rnots 11:prcndro l os d.~.s:posi tíons en vuc dos 

métl1otlcs " ·0c.:,r los mots 11d.ü;cutor l e s :r.1út-hoc:.0c 11
• 

M. EHALIDY (Irc.k) ( int,.:;rprétl''-tion) : .Monsicur l e, ?r{:Jld..cnt ___ .__ ---- -- ' 
j ,J dósirc c.pportor uno cxplico.tion con1üómoutc.irc qui n ' o:::t i-;out - ctrc 

::x,s 1.m0 rú1,ons (;, cux otsorvc.tion s du r cprúsont cnt du Ro;¡muno-Uni r:i.c..is 

::ilutct un sirr1r,lc comracmto.iro . 

Il ost bien cntondu g_uo lo 
' .,..,_ 

con1:,roJ.c et ln clúcis i on fine.le en 

I;K~0:LE,re: ne soront 1x:i..s conf'iós e.u Cor:ü tú en quc s tion. Au centro. Leo , le, 

Consoil d.o tutollo d.ov1."c to 1.i.~c,t:rs J)r oné'..r o le. d.Ó,::j_s:ion fin,üc . Un tol 

Co1:i.itó e.uro. pour mission el. e: se 1<unir ot do coopúrcr c:.v,:::c lo Con::'..t( 

corrcsl,ondnnt d.u Ccns c il économiquo ot socj_,:ü; il cxplorcrc .. , en q_1,_ c,J_-

q_uo sortc , lo tcrTa:~n do lo. collc.boro.tion :pour y ·;.:;rouvor un chcnin 

I 

pi~2.tico.bln et soum.cttro. son n 1:p1io:~t e.u Consoil do tute;lJ.c, q_ui on 

tircrc. le :;,,rofit CJ.i.l I il jugcro.. bon. 
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LE PRESIDENT (interprétc.tion) : Je propose d 1r,,bord0r l'exr. 

rnon dos modifications qui figurent a 1 1exemplcire qui viont d 1otre 

dis t ribué •. 

Je rc:1ppellero.J. q_u.e les rncts rry corn.pris le Pr8sident", a ln trol 

sierne ligno, U8 figuro.ient peB a l'crigine. Peut-0tro y o.urrdt-il lic, 

de les suppri:rn.er. D 12.utre pnrt, -v-ous trouverez les rnodifico.tions su~­

góróes tou t a l 1heure, a sevoir : ro:m:ple:.cer, a 1 1 o.vnri t dorniero lié,.'Iló 

l o s mots ":prendro des dispositions en vu.e d 1étnblir des móthodos de 

coopération'' pc.r "discuter en vue des rr~éthodes do coopérr:tion". 

M. GJJ:ffiE,\U (FrQilco) : Je voudro.is poser q_uelq_ues questions 

d: ordre prntique pour 1 ' npplicution éventue:ae de lo. proposi tion for.-

:r.:ulce p o.r le délóguó de l 1 I:rc.k. 

Com:ne 1 rc. déje indiqué lo dólégué d.u Roynu:rrse-Uni, nos s e ssions 

ne correspondent pns a celles d.u Consoil éconorr_iq_ue ot socio.l. Si 

\ 

vous réponde z o.ffirmc..tivercent a io. :proposi tion du Prósiclent d.u Consei 

éconordque ot social, nouB nurons a nc1Imer une Corr.n::ission de trois 

men:bron qui con:férero. c.vec los roprésontc.nts de ce Cc,nseil. 'Jrois d6-

l cigués de notre Conseil de tutelle iiovront clone etre prósonts a le, fir 

du mois de juillet, ce q_ui ne sern pc,s fc,c il·e . 

No pourrio z-vous pns répondre e,ffirmc.tivcment au Prósi-iont du 

Conseil éconcn:ique 8t socinl, on lui indiqucmt les difficul tés pro.ti­

quos découlc.nt du :fc.it g_ue nous ne siego¿-ms • pc,s -~ l il rr.emo époque, et 

celle notGnn:.ont dé désigrn~r t1·ois rr,embres q_ui 'devraiont venir spócio.-

le:ment pour conférer ,wec l os représontunts du Consoil óconcmiquo et 

social pendnnt uno se s sion de ce Conseil • . 

M .. . RYCKMJ'.NS' (13elg ique) : J I c.i été tres nttontif a lo. répom 

donnée pc,r le reprósentc.nt du :Mexique á :mon objoction. 
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Il n I ost pc.s g_1.rnst~_o_r:1, 2.-t- ii indiqué, pour le Cense n c5conor::::. ­

que et soci2.l de s 1 2.Qsocier e.u Consoil de tutelie lorsq_u 1 il s 1f',git 

d 1 affniros concernent un territoire particuiior, me.is simplefüent l or: 

1 • 1 + d 1 ' d 1 • • -1..' "'t ,· ' • 1 qu i es.., question e prob_._emes • ::.n vore genere .. 

J 121 cssc.yr§ de m I imn.ginor de.ns quelles e irconstc.r.cos l es rc'.ppc~ 

entro lo Consoil éconorr.iq_ue et soc:i.o.l e t l e Ccnsoil de tutelle se j'l: 

t:l.fi0rai0nt. J e no pr-r--riens po.s a en trouver. 

J 1 , 7 ' t d 1 • t ' "'t· ' ·, 1 imc.gine: , :pnr exorrrp.Le , un r,rch-ome, soi in ·ero gen ere, , 

soit d. 1 :i.ntóret locc,.l, concernunt le Ruendc.-Urund.i. Ce pays n 1est pc.s 

lo seul intér0ssó, puisq_ue l e r e:présentnnt du Mexiq_ue e st d 1c.ccord 

sur l e ú:.i t que ce n 1est p e s t,vec lo Conseil d.e tutell e que l o Cons-::1 

économique et soci2.l ó.oj_t se m6tt.re d 12.ccord, rri..D.is c..voc le: puissoncc 

c.á..r"íJ.ir.1.i s trc.n t e . 

Done, dc.r..s le cus de problerr_e s intéresscnt l e 'I'c.ng2,nyik:1 , le 

Ruondo..-Urur.;.di, le Congo bo1ge ou l 'Ougo.r.dc., le Ccnseil écono1r,ig_t..e et 

socinl pourro.i t e t re tenté a.e s 12.d.rosscr e.u Congo belgo -, 2.u Ro;:,rcu.:1.c-1.. 

et nu Consej_l de tutelle. Cela ne sercit pes corr ect . Le Consc il do 

tu te lle fü:rvrni t s 'ad.res ser a la Ilolgiq_ue pour lo Congo bclge c-1:; pour 

l e Ruenó.c..-Urundj_ et au Royc.umo-Uni pcur l 'Ougcnda et pour l o ter:ri -

toire sous tutelle du íJ.1nng2nyil:::.'.1. . 

Je cro.ins que le. créc.t:tcn de ce.tte ccrr.rr.ission n 1cri ente le Cor.-

seil éccnomig_ue et sock.l vers une voie pouvc,nt própo.rer des confliü: 

déscgréc.blos entr o l e Consoil óconoILi()_ue et s0c_i1:ü et les puisscncc:,s 

adminiotro.ntes ot, é-vont1...1.ell 0rr.0nt, entre los puissc.nces che,rgóos de 

1 1Ó.dministrn.ti.on et l e Cornwil do tutelle g_ui sero.it tenu pour r esp-2::1-

sc.ble dos :r.nlnd.ressos du Conseil économiq_ue ot socfrl. ·r1 ser c.i t prif 

r e.ble (]_U8 ce dornier s 'e,d;J? e ss8 d. 1o.hord 8.U.X puis'sc.nccs chnrgúea d e 11 C: 

ministrntj_on. Si dos rolo.tions normnle s 2ve c les puisso.nces c:!:w.rgócs 

de l ' a dministro.tion ne rmffis ent po.s, il f era un ro.p;iort s ur l es cir-
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constcmces et dos relo.tions pourront etre nlors ótnblies entre le. 

Puissanco cho.rgée do l 1udministrntion et le Conseil de tutollo qui 

ost un org2.nismo d8 controle . 
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• LE PRESIDENT (Interprétation) : Je voudrais soulever une 

autre q_uestion a cet égard. et vous lire une deu.xieme ·1ettre qui m1a · 

été adres sé e par le 3ecrétaire gér...éral trai tF.nt d 1 une q_uestion 

connexe, af'in q_ue nous puissions avoir sous les yeux 1 1 ensemble de 

la q_uestion. Cette lettre est d.atée du 22 avril 1947. 

LE SECP.ETAI.RE DU--CONSEIL (Interprétation) 

de cette lettre : 

Voici le texte 

"J 1ai l'honneur de référer a.u fait qu'a sa premiere sessicn, le 

Conseil éconore.iq_ue et social a désigné des représeritants pour entre­

prendre des négociations avec les organisations intergouvernementales 

qui doivent ~tre mises en rapport avec les Nations Unies, conf'ormément 

aux devoiro imposés au Conseil en vertu des Articles 57 et 63 de la 

Charte d.es Nations Unies. 

llLe Présid.ent du Conseil économig_ue et social m1 a autorisé a 

inviter le Conseil de tutelle a d.ésigner trois représentants pour se 

joindre aux représente.nts du Cons1'3il économiq_ue et social dans des · 

négociatior ... s de -::ette na-l;ure ;_ui S':lront entrepríses doré:c,,avant en ce 

qui concerne lés clau·ses intéressa.nt le Corweil de tutelle. 

"Je vous serais rAconnaiss1.;1nt de porter cett"'l lettre a la · 

connaíssance du ConAeil en ce qui concerne 1tétude du point 11 de 

l 1 ordre du jour". 

LE SECRE'l'AIEE GENERAL ADJOINT · (IntP.r-prétation) Je désire 

répondre a quelq_ues q_ui:1stions qui ont é:¡ é po.:::ée s ici et qui se 

rapportent en particulier a l'utilité q_u !offrl:r.9. i.t le. coopération du 

Conseil éc0Lom.i½.u9 et social et du ConseL1_ de tt~telle ou a 1 1 intéret 

g_u 1 il y aurB.it a ce que l es représentauts de ces dc1ux Ccnseils se 

r encontrer...t. 

Le représentant de la Belgig_ue a derr:and.é 8 1 il y avai t des cas 



. GM/MS T/P.V .. 21 
22 April 1947 
French 

concrets dane 0 lesquels la coopération ou la coordination entre les 

deu:x. organismes était utile ou m·eme nécessaire. Je désire, a ce sujet,' 

attirer l 1at$ention d.u Conneil sur l es résolutions. adoptées l e 29 

mars 1947 par le Conseil économig_ue et social; la premiere de ces 

résolutions traite de la population danc les territoires sous tutelle 

11 Le Conseil économique et social offre son aide au Conseil de 

tutelle conformément arnc dispositions de la Charte des Nations Unies, 

Chapitre XII, Article 75, Chapitre XIII, Articles 88 et 91J en ce qui 

concerne les renseignements touchant a la population et les probleme s 

de population de.ns les territoires sous tutelle, 

"Propase au Consei;l. de tutelle le rassemblement de renseignements 

gr~ce au g_1.,1.e stionnaire, confon:1ément au Cha pi tre XIII, Article 88, qui 

rendront possible une étude démographig_ue pour chacun des territoires 

sous tutelle couvrant les sujeta suiva..~ts (suit la liste de cing_ 

chapitres). 

11 Le Conseil économig_ue et social demande au Secrétaire génére,l ~ 

1°- jus~u 1a 1 1 obtention des renoeignements ci-de~sus menti?nnés1 de 

procéder a de s études concernant la population du territoire sous 

tutelle dans le cadre des renseignements existant déja et couvrant 

tous les sujets sus mentionnés; 

11De les étudier et de les analys er en tenant compte de l a division 

par s exe 1 par groupes d 1~ge , et des séparations entre les groupes 

ethnig_ues et raciaux co~pcsant la population de chacun des t erritoires. 

:::: ·º - d.➔ rédiger, en partant de :;es études, une série de rapports 

conceruru:i.t les caractéristig_'J.E,EJ démographig_ues des populations de 

chacun des territoires soua tutelle; 

3°- do prépíirer, afin d 1etre soumis a la Commission de la population 

au cours de sa prochaine session ".ln rapport sur .les résultats concrets 

qui ont été atteints d.ans l 'accomplissement de cette tache.'' 



GM/MS T/P.V. 21 
22 April 1947 
French 

M. LIU CHIEH (Chine) (Interprétat:i.on) : Je désire appuyer 

J,a proposition qui a été faite de constituer un comité de trois 

personr1es, ainsi q_u 1 il est d.it dans la premiere résolution g_ue nous 

avons sous les yeux. Nous avons taus ici á coeur d 1assurer le progres 

social et le bien-etre des populations des territoires sous tutelle. 

Pour ce faire, nous devons faire appel a tous les renseignements g_ue 

peut nous fournir le Consej_l économig_ue et social. 

Je partage pleinement l 1 avis du Présid.ent de ce Conseil g_uand 

il dit q_u'il y a bien des problemes pour lesq_uels il est nécessaire 

g_ue des contacta soient établis entre le Conseil économiq_ue et 

social et le Conseil de tutelle. Je pense q_u 1une coord.ination d.ans 

les travaux des d.ifférents organismes membres aiderait beaucoup les 

Nations Unies. 

Plusieurs objections ont été formulées contre la création d 1un 

tel comité Je pense g_u I elles fü, sont pas insurmontables. En effet, 

nous n:engageons nullement le Conseil de tutelle dans une voie 

stricte et d. 1une maniere indéf'inie, et le Conseil crée un comité g_ui 

n 1a pour t~che g_ue d'explorer, d~ faire en q_uelque sorte une eng_uete 

et d. 1 adresser ensuite un rapport au Conseil de tutelle. Done, cette 

obje~tion ne tient pas. 

Pour revenir a la résolution, je suggere de supprimer les mots 

''dans l<i. consid.ération de". 
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M. Paul NO:RIEGA (Mexique) (deuxie:m.e 1nterprétation de 

it espagnol) : Je comprends fort bien les scrupules dont a fait part 

le délégué de la Belgig_ue, qu.ant a la possib:i.lité de conflits pouvant 

résul ter de la création d 'une Commiss:i.on te lle que ce lle qui est envi­

sagée . Porsonnellement, j'estime qu:11 est dangereux, d'une f 0.~on 

générale, de créer trcp de comités divers, car les responsabil.:!:_tés 

finissent par se perdre. 

Nioublions pas, d 1 autre part, qu'aux termes de l'article 55 de 

la Che.rte, le Conseil économiq_ue et social· possede une ccmpétence 

universelle pour les questions énumérées a 11 article 76, concsrnant 

les fonctions du Ccnseil de tu.telle. 

En somme, la ccmpétence sur les me,tieres dont. je viens de parler, 

nous l 1 avons uniquément lorsqu 1 j_l s'agit des territoires sous tu.telle, 

alors que l e Conseil éconcmiq_ue et social a, lui, une compétence mcn­

diale. Nous scmmes done obligés, non seulement en vertu de la Charte, 

mais aussi :pour des raisons de sens _pratiq_ue, de coopérer avec le 

Conseil économique et social, Dans ces ccnditions, la cré&tion d'une 

Commission de ce genre me pare.it extremement utile et meme nécessaire. 

Drautre part, la ou le représentant de la Belgiy_ue voit un danger, 

je vois au contraire une instj tution salutaire, une garant:Í.e qu I il 

n'y aura pas de conflit ni de double emploi dans les efforts du Conseil 

éconcmique et social et ceux du Conseil de tutelle, dans les domaines 

ou l' Ún et l'autre ont a intervenir. 

M. TIYCKMMJS (Belgique) : L' exemple donné par l e Secrétaire 

général adjoint est un exemple extremement cutégorj_gye d'une inter­

vention inter:ipestive du Conseil écoríomique et social. 

C'est précisément en vue du danger d'une pareille intervention 

que je demande au Conseil d.e tutelle de ne pas s'engager da.ns des 

négociations dangereuses. 
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Le Cc~seil économiq_ue et social, en vertu de_ 1' Etrticle 55 de la 

Chart0, doit s 1 occuper de solutjons intérnationaJ.es d.ans le. dcmaine 

économtq_ue et social, dans le domaine de la santé, etc •.• Je Sl'pposs 

que sj_ le Conseil économiy_ue et social s 'intéresse a des 'luestions de 

:po:pulation dans les terri toires arriérés, il le fai t d 1_1.me fa(2on in­

ternationale ; il s'occupe de la :population au Congo belge, dans 

1 1 Ouganda, corr111e au Tanganyika terri tory et au Ruanda Urundi _. Si 

le Ccnoeil_éccnomig_ue et social a une assistance a affrir a quelqn 1 un 

dans le d omaine des études de le. populaticn, ce n' est pas au Ccnseil 

de tutelle qu 1 i3.. doit ccnfier cette assistance ; c 1est a l'e.dministra­

tion du Congo belge, a celle de l'Ouganda, a celle du Tanganyika 

terri tory, a ce lle du Ruanda U;cundi. 

A cet égexd., ,je corrigerai une erreur tres grave dans lag_uelle 

tcmbent metle certains d.' entre nous. Le représentant du Mo.xique a dit 

que le Ccnseil éconcmiq_ue et social est chargé, en vo:r:.tu de 1 1 lirticle 

55, d.e réaliser de faqon internationale ce que le Conc:;eil de tutelle 

est chargé de réaliser, dans ce rtains territoires, en vertu de 

l'articJ.e 76. 

Mais l' article _76 ne s 'e.pplig_1.1e pas au Conse.il de tute lle ; i1 

s'appliq_ue au rég:lmo de la tutelle, et ce régime á deux organes essen­

tiels, dos organes d 1exécution qui sont les Puissances ch/¡:.rgées de 

l'adninistration et un organe.de controle . q_ui. est le.Cons oil de tutelle. 

En conséq_uence , je_maintiens entierement 90 que jJai dit et je 

demande au Conseil de tutelle de considérer, dans 1 1 mnendement que 

nous a donné le Se crétaire général adjoint, un ~rgument do•plus en 

faveur de ma these . 
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LE PRESIDEN'l' (inter:;:;ré+:,at.ion) : Il est presg_ue 18 h,30 et le 

:prc,bleme ne pe 1J.t ~t,re r é glé ce s,ytr. Nous pourrions interrcn:.pre le débat 

,1 1 a i deux orat8lffS inscrj_ts) les représentants ciu Royaume-U::ü et ele la 

France, '3t j e leur dor.nerui l e:. priorité demain lorsq_ue n ous re:prendrons 

la discussion. 

Le Comi -;:,é du q_uestiorirw.ire se r éunira ce soir, a 18 r .. 30, a l a 

Galle 13. 

Le Com:i té ad hoc s e réuni:::·a 1ema in ma tin a 10 h. a l 1:?mpire Sta te 

Euildinr_;, :Dure,<:rn 4510 pour ét-:;idier la :pét i tion r,úati ve au Tn.ne'myika. 

Le Bureau 1+510 ost celui ,le l o. rlélégati on australionne. 

Le Comi té i e rldaction a cichevé son travail sur le reglement et 

r..8 se r áuni:r·ci pr-1.s 1.err.i.ain. 

M. l','OR ·I'HOMAS (Royau_.-rrre-Uni) ( :i.ntfl~prétation): Los d.eux l et-

trr-:s rlu Secrétaire général ;1lÜ on t été lues tout a l I heur e peuYEmt-elles 

n ous @t:rtc: dis tribuées? 

LE FRESIDENl' (interr,ré-i:.ation): Ifous 9.cheverons éieinain- l 1 étude 

du poir,.t 11 d.e notre ordre du j01..;.r-. Ensui te, nous :pre r.d.1~ons une d.écision 

fina l.e ntx r:ot,i·e r·8gle1r:.eL.t ir:.té~·ie:,:u---, pui3g_ue le Corri.i té de rcEd.a ctior.:. a 

acltev,!, s,:1. t f:chc. Il nous r e otc:ca a exruainer i_¡no ou rleux g_11 estions se-

cor...daires, :-Jous y c onsacrerons le tem.J)S que nous aurons a notre disposi-

tion, Hous avons n-JQ'.1. d 1 émt1·es pétitions; l'une (jreane du Togo, 1 1 autre 

est une clic:marnle ar1rc:ssée :p ~~r csrtaine:-, f' e:c,mes sur ::1,P.3 points du q_uF1s-

t i or.,n ;.üre . Le Com:Lté du <;_1J.esti 0.nwi:r·e ,:t tic::rminé s on t.r a\·ail et nous 

_r?01.1r~:ror1s ~11tmr .. er le itsc1.¡ssi on s1J.r c o point. 

Les MmL·bros ,10 l a Cormnission pourraien t s e 1·0'J.nir dmnain a:pres-

.rr.Jd.i p endm1t la susriension de la séance, :pour 0 t udior la q_uesti on 

Les memhre3 du Comité pour J_e s 1uostj_or1n amaoa:-..cs peuv,mt-i.l.s 2tre 

ici der.:_;:;·- ~·irt ~_r;.r:i..1...1• r: '"' IJ s l"'I • -1 • .,, ~ • -'- • • - ~ - " -- •- : . .t,our r aien .:. se reunir m2.1:1cs:·nani:, :pour cen,-en1r 

d I uno r . .sure. 

La s6ance est levée ~ 18 h,30. 




